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L’offensive du Nord-Constantinois et le congrès de la Soummam

Le 20 août 1955, l’offensive du Nord-
Constantinois menée par Zighoud Youcef 

a brisé le blocus colonial, ravivé la lutte 
armée et renforcé l’adhésion du peuple à 
la révolution. Un an plus tard, le 20 août 
1956, le congrès de la Soummam a doté la 
révolution d’une organisation politique et 
militaire solide, affirmant son assise et son 
rayonnement sur la scène internationale.
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Au 45ᵉ anniversaire de la SADC, elle réaffirme son engagement

Solidarité internationale
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L’ambassade de 
Corée honore le 
génie algérien

Deux tournants décisifs de la RévolutionDeux tournants décisifs de la Révolution
À Dallas, la rue américaine À Dallas, la rue américaine 

s’élève contre le génocide à Gazas’élève contre le génocide à Gaza

AAlger n’a cessé d’appuyer les initiatives régionales, lger n’a cessé d’appuyer les initiatives régionales, 
politiques et économiques, pour bâtir une Afrique politiques et économiques, pour bâtir une Afrique 
unie, prospère et résiliente. Un rôle confirmé une unie, prospère et résiliente. Un rôle confirmé une 
nouvelle fois par la secrétaire d’État chargée des nouvelle fois par la secrétaire d’État chargée des 

Affaires africaines, Selma Bakhta Mansouri, qui a réaffirmé le Affaires africaines, Selma Bakhta Mansouri, qui a réaffirmé le 
soutien indéfectible de l’Algérie à la SADC et, au-delà, à tous les soutien indéfectible de l’Algérie à la SADC et, au-delà, à tous les 
projets porteurs d’une intégration africaine durable.projets porteurs d’une intégration africaine durable.
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Dans un entretien accordé 
au quotidien national El 
Moudjahid, le secrétaire 

général de l’UGTA s’est montré 
plutôt confiant, voire optimiste, pour 
la rentrée sociale, quant à la sérénité 
dans laquelle elle s’annonce. "Placée 
sous le signe du cap économique et de 
la consolidation des acquis ; la rentrée 
sociale s’annonce sereine et normale", 

avait indiqué Amar Takdjout. Ce 
dernier a mis en exergue les efforts du 
gouvernement ces dernières années, 
sous la houlette du président de la 
République Abdelmadjid Teboune, 
marqués par la relance de l’activité 
économique et la création de nouvelles 
opportunités. Le rôle et l’impact des 
travailleurs, dans la préservation des 
acquis sociaux et économiques, à 
travers la centrale syndicale, ont été 
rappelés à l’occasion par le SG de 

l’UGTA. Ce dernier a affirmé que "les 
travailleurs doivent être pleinement 
associés à la réflexion économique, et 
mobilisés pour l’intérêt de l’entreprise. 
la pérennité et le développement de 
cette dernière, au demeurant créatrice 
de richesses, constituent une condition 
sine qua non pour la valorisation 
des acquis ». Qualifiant la rentrée 
de classique dans son déroulement, 
le SG de l’UGTA a plutôt insisté sur 
l’importance du travail organique de 

l’organisation syndicale, notamment 
la structuration, le rapprochement 
avec le monde du travail, ainsi que 
la prise en charge des préoccupations 
socio-économiques, dans un 
environnement apaisé et sans conflits 
inutiles. Le changement profond des 
méthodes de travail pédagogiques et 
syndicales, qu’il considère comme 
une nécessité absolue, a été rappelé 
à l’occasion par Amar Takdjout. 
L’instauration d’une gestion moderne, 
par l’élimination des anciennes 
habitudes, à travers un assainissement 
financier des cotisations, et le respect 
des délais fixés pour les élections et 
le renouvellement des structures, ont 
été aussi mis en relief par le premier 
responsable de l’UGTA qui a déclaré 
en substance : "Le non-renouvellement 
des structurations n’est pas toléré à 
travers le monde", a averti Takdjout. 
Il a d’ailleurs qualifié l’UGTA de 
chantier colossal, en espérant que 
cette dernière puisse surmonter le 
cap. Abordant le volet des relations 
internationales, le SG a fait état d’un 
programme ambitieux de l’UGTA 
pour le second semestre. Il a fait part 
de la rencontre prévue le 4 septembre 
avec la Confédération arabe du textile 
et de l’habillement, en présence de 
la centrale syndicale égyptienne. 
Poursuivant le programme ambitieux 
du second semestre, Takdjout fera 
aussi part d’une conférence qui se 
tiendra au mois d’octobre 2025 à 
Alger, consacrée aux médias, et ce 
en partenariat avec la Confédération 
syndicale internationale arabe. Elle 
sera suivie par une rencontre sur la 
question de l’énergie et de la transition 
énergétique avec la centrale syndicale 
allemande. Dans le même contexte, 
des regroupements de wilayas et de 
fédérations sont aussi programmés le 
22 et 26 septembre, afin de permettre 
aux structures locales et fédérales 
d’engager un débat franc sur les 
affaires syndicales et les principales 
préoccupations des travailleurs, a tenu 
à préciser Amar Takdjout.

L’opérateur de téléphonie mobile 
Djezzy a donné, dimanche, le coup 
d’envoi de la troisième édition du Data 
Sciences Program (DSIP), une initiative 
destinée à renforcer les compétences 
des étudiants dans le domaine en plein 
essor de la data science. Ce programme, 
qui combine statistiques, informatique 
et mathématiques pour transformer 
les données brutes en informations 
exploitables, a pour objectif de former 
de jeunes talents capables de répondre 
aux défis numériques et technologiques 
du pays. Pour cette édition 2025, 25 
candidats issus de différentes régions et 
filières universitaires ont été sélectionnés 
parmi plus de 800 dossiers déposés et 50 
présélectionnés. Ils bénéficieront d’une 
immersion professionnelle leur permettant 

d’acquérir à la fois les fondamentaux et 
les pratiques avancées de la data science. 
La cérémonie d’ouverture s’est tenue au 
siège de la direction générale de Djezzy 
à Dar El Beïda, en présence des cadres de 
l’entreprise, de représentants de Huawei, 
multinationale chinoise spécialisée dans 
les technologies de communication, et de 
la start-up tunisienne MajestEye, experte 
en intelligence artificielle et analyse 
prédictive des données.

Une formation hybride de 7 
semaines
Le DSIP 2025 s’étalera sur sept semaines 
selon un format hybride : cinq semaines 
de formation pratique en présentiel dans 
les locaux de Djezzy ; deux semaines 
de cours théoriques en ligne, accessibles 

à tout moment. Le programme repose 
sur cinq cas d’usage stratégiques 
conçus à partir de données réelles de 
l’opérateur, couvrant des domaines tels 
que l’informatique, le marketing et la 
gouvernance des données. En plus de la 
formation, les participants découvriront 
les infrastructures IT de Djezzy et de 
Huawei, et présenteront leurs solutions 
devant un panel d’experts à l’issue du 
programme. Aux côtés de MajestEye, 
partenaire historique, Huawei renouvelle 
pour la deuxième année consécutive 
sa participation en tant que partenaire 
stratégique, offrant aux étudiants une 
expérience enrichie et des perspectives 
accrues dans les métiers de la data science 
et des technologies de l’information.

Le ministre d’État, ministre 
de l’Énergie, des Mines et des 
Énergies renouvelables, Mohamed 
Arkab, a reçu hier le chercheur 
algérien et professeur en énergies 
renouvelables, Abderahman 
Abane, concepteur de la valise 
solaire intelligente, a indiqué un 
communiqué du ministère. Lors de 
cette rencontre, le professeur Abane 
a présenté en détail son innovation 
: une valise équipée de panneaux 
solaires miniatures, capable 
de générer de l’énergie propre 
pour recharger divers appareils 
électroniques et répondre à des 
besoins quotidiens, notamment dans 
les zones reculées. Le ministre Arkab 
a salué cette réalisation, affirmant 

que, conformément aux orientations 
du président de la République, 
le secteur accorde une priorité à 
la promotion des compétences 
nationales et à l’accompagnement 
des chercheurs innovants. Un soutien 
qui, selon lui, permet de transformer 
leurs idées en projets concrets, 
contribuant à la sécurité énergétique 
nationale et à la diversification des 
sources d’énergie. Il a par ailleurs 
rappelé que l’innovation dans le 
domaine des énergies renouvelables 
s’inscrit pleinement dans la stratégie 
nationale visant à développer la 
production d’électricité à partir de 
sources propres et à renforcer leur 
part dans le mix énergétique du pays.

R.E

Formation & InnovationFormation & Innovation
Djezzy lance la 3ᵉ édition du Data Sciences

À la veille de la rentrée sociale, le secrétaire général de l’UGTA, Amar Takdjout, 
affiche confiance et optimisme. Il met en avant les efforts du gouvernement 

sous la conduite du président Abdelmadjid Tebboune, tout en rappelant le 
rôle central des travailleurs dans la préservation des acquis économiques et 

sociaux.

¶  ¶  parpar  Kader M.Kader M.

L’ambassade de la Répu-
blique de Corée en Algérie 
a organisé, hier à Alger, 

une cérémonie en l’honneur 
de l’équipe algérienne ayant 
brillé lors de la Compétition 
internationale de robotique et 
d’intelligence artificielle pour 
la jeunesse (IYRC 2025). Te-
nue les 5 et 6 août derniers en 
République de Corée, l’IYRC 
2025 a été marquée par une 
performance exceptionnelle 
des jeunes Algériens qui ont 
décroché trois distinctions ma-
jeures : une médaille d’or pour 
« MEDICart », un robot médical 
innovant équipé d’un système 
de vision par ordinateur ; une 
médaille d’argent pour « ECO-
SORT », un robot intelligent 
dédié au tri écologique des 
déchets ; et une médaille de 
bronze pour « Smart Zoo », un 
dispositif intelligent de gestion 
et de prise en charge des ani-
maux. La cérémonie a réuni les 
lauréats, leurs encadreurs de la 
start-up New Gate Robot, ainsi 
que des représentants d’Algeria 
Venture, venus saluer ces ex-
ploits qui consacrent le génie 
et la créativité de la jeunesse 
algérienne dans le domaine de 
la robotique. L’ambassadeur de 
Corée en Algérie, You Ki-jun, a 
mis en avant « l’importance de 
cette compétition, vitrine de la 
créativité, de la vision et de la 
détermination des jeunes dans 
un secteur en plein essor ». Il 
a également souligné que « les 
résultats obtenus par l’équipe 
algérienne traduisent non seu-
lement une maîtrise technique 
de haut niveau, mais aussi un 
esprit d’innovation partagé par 
les deux nations », tout en rap-
pelant le rôle de cette réussite 
dans le renforcement des rela-
tions de coopération bilatérale.

IYRC 2025

L’ambassade de 
Corée honore le 
génie algérien

Énergies renouvelablesÉnergies renouvelables
La valise solaire d’Abderahman 

Abane séduit Arkab
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 dans un climat de sérénité



Elle a également rappelé que l’Al-
gérie accueillera en septembre 
prochain la Foire commerciale 

intra-africaine (IATF 2025).
La secrétaire d’État auprès du mi-
nistre des Affaires étrangères, chargée 
des Affaires africaines, Selma Bakhta 
Mansouri, a réitéré dimanche l’enga-
gement de l’Algérie à accompagner 
la Communauté de développement de 
l’Afrique australe (SADC) dans ses 
efforts pour renforcer l’intégration 
régionale et la transformation écono-
mique du continent.
Lors d’une cérémonie organisée au 
siège de l’ambassade de Madagascar 

à Alger, à l’occasion de la célébration 
du 45ᵉ anniversaire de la création de 
la SADC, Mme Mansouri a rappelé le 
rôle central de cette organisation régio-
nale. Elle a affirmé que « la SADC est 
devenue aujourd’hui un modèle d’in-
tégration régionale grâce à des projets 
transfrontaliers ambitieux dans les do-
maines des infrastructures, de l’éner-
gie, des transports et de l’industriali-
sation ». Selon elle, ces initiatives « 
renforcent les chaînes de valeur régio-
nales et confortent, également, la posi-
tion de l’Afrique sur les marchés mon-
diaux, ce qui renforce la croissance 
durable et la résilience économique ». 

La secrétaire d’État a souligné que « 
l’intérêt porté à la compétitivité, à la 
diversité et à l’innovation intervient 
à un moment très important, d’autant 
que notre continent cherche à se repo-
sitionner dans une économie mondiale 
marquée par une mutation effrénée ». 
Elle a ajouté que « l’Agenda 2063 de 
l’Union africaine (UA) demeure notre 
référence commune », rappelant que 
ce plan stratégique fixe les objectifs 
pour un continent uni, prospère et pa-
cifique. Mme Mansouri a également 
mis en avant l’importance de la pro-
chaine Foire commerciale intra-afri-
caine (IATF), prévue à Alger du 4 au 

10 septembre 2025. Elle a indiqué que 
cet événement sera « un événement 
exceptionnel qui constituera une plate-
forme sans précédent pour les entre-
prises africaines, les innovateurs, les 
jeunes et les femmes entrepreneures 
afin d’explorer les opportunités, de 
renforcer les partenariats et d’accé-
lérer l’avancement vers un marché 
africain véritablement unifié ». La res-
ponsable a tenu à saluer la présidence 
de la SADC par le Zimbabwe, assurée 
l’année dernière à Alger. Elle a décrit 
cette présidence comme marquée par « 
une vision claire outre l’engagement et 
le dévouement ». Elle a réaffirmé que 
l’Algérie restera aux côtés de la SADC 
pour « la consolidation de l’intégration 
régionale et de la transformation éco-
nomique en Afrique ». Lors de cette 
célébration, l’ambassadeur du Zim-
babwe en Algérie, Vusumuzi Ntonga, 
a lu un message au nom de la Com-
munauté. Ce message a rappelé que 
la célébration du 45ᵉ anniversaire se 
déroule sous le thème : « Promouvoir 
l’industrialisation, la transformation 
agricole et la transition énergétique 
pour une SADC résiliente ». Selon 
lui, ce slogan traduit « notre ferme 
détermination à ériger la région de 
l’Afrique australe en puissance écono-
mique compétitive et intégrée à travers 
l’industrialisation, l’innovation tech-
nologique, la valorisation du capital 
humain et la transformation agricole 
durable ». Pour sa part, la chargée d’af-
faires auprès de l’ambassade de Mada-
gascar à Alger, Jeannie Rafalimanana, 
dont le pays assure la présidence 
tournante de la SADC cette année, a 
insisté sur « l’importance de la solida-
rité et de la responsabilité partagée de 
la Communauté quant à la promotion 
de l’industrialisation et de la transition 
énergétique pour atteindre une com-
munauté de développement résiliente 
et ériger, ainsi, l’Afrique australe en 
puissance économique compétitive et 
intégrée ». La cérémonie s’est dérou-
lée en présence des membres du corps 
diplomatique accrédité en Algérie.

LLors de la célébration à Alger du 45ors de la célébration à Alger du 45ᵉe anniversaire de la Communauté de  anniversaire de la Communauté de 
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L’Algérie, à l’avant-garde
 de l’intégration africaine
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L’intégration africaine, le déve-
loppement économique et so-
cial du continent, l’accès de ses 

populations à la santé, à l’éducation, 
à l’eau et, d’une manière globale, à la 
prospérité ont été, depuis les premiers 
instants de la lutte de libération natio-
nale, le leitmotiv de l’Algérie révolution-
naire. L’indépendance acquise, Alger a 
été de tous les combats, sur le continent 
et ailleurs, pour un développement équi-
libré, juste et durable des masses popu-
laires africaines. Aujourd’hui, un peu 
plus de 60 ans après son indépendance, 
l’Algérie reste, vaille que vaille, avec 
plus de bonheur que jamais, fidèle à ses 
principes : le développement équilibré 
de l’Afrique à travers une intégration 
économique, sociale et culturelle de 
l’ensemble de ses composantes, et de 
ses organisations régionales. Dimanche 
à Alger, la secrétaire d’État auprès du 
ministre des Affaires étrangères, char-
gée des Affaires africaines, Selma Bakh-
ta Mansouri, a réitéré cet engagement, 
notamment le soutien indéfectible de 
son pays aux efforts de la Communauté 
de développement de l’Afrique australe 
(SADC), un soutien de tous les instants 
allant bien sûr dans le sens de l’intégra-
tion régionale et de la transformation 
économique en Afrique. Toutes les orga-
nisations régionales africaines, dont la 
SADC, L’UEMOA, la CEDEAO ou la 
CEMAC, travaillent dans le sens d’une 
plus grande et juste intégration afri-
caine, et l’Algérie n’a jamais manqué 
d’apporter son soutien, autant politique 
qu’économique, financier, médiatique 
que culturel, à l’épanouissement de ces 
ensembles régionaux africains. Au seul 
bénéfice de leurs peuples et de l’Afrique 
en marche vers un meilleur avenir que 
celui laissé par la colonisation dans 
ses différentes expressions. C’est lors 
d’une allocution prononcée au siège de 
l’ambassade de Madagascar à Alger, à 
l’occasion de la célébration du 45ᵉ an-
niversaire de la création de la Commu-
nauté, que Mme Mansouri a expliqué 
que «la SADC est devenue aujourd’hui 
un modèle d’intégration régionale grâce 
à des projets transfrontaliers ambitieux 
dans les domaines des infrastructures, 
de l’énergie, des transports et de l’in-
dustrialisation». Pour elle, «ces initia-
tives «renforcent les chaînes de valeur 
régionales et confortent, également, la 
position de l’Afrique sur les marchés 
mondiaux, ce qui renforce la croissance 
durable et la résilience économique». 
Les positions inébranlables de l’Al-
gérie resteront, comme de coutume, à 
l’avant-garde des pays soutenant l’in-
tégration africaine pour la réalisation 
des aspirations des peuples du conti-
nent. Cela a été d’ailleurs démontré en 
février dernier et rappelé à Accra par 
le président de l’APN Brahim Bougha-
li lors d’une rencontre de haut niveau, 
organisée conjointement par l’Africa 
Prosperity Network (APN) et le Secré-
tariat de la Zone de libre-échange conti-
nentale africaine (ZLECAf). «L’Algérie 
restera à l’avant-garde des pays soute-
nant l’intégration africaine et l’action 
commune pour la concrétisation des 
aspirations des peuples du continent», 
avait-t-il dit, soulignant qu’il faut «in-
tensifier les efforts conjoints pour la 
réalisation du marché unique africain, 
en axant sur l’investissement dans les 
infrastructures, la technologie et l’édu-
cation». «L’Algérie, sous la direction 
du président de la République, a-t-il dit, 
accorde une importance primordiale à 
la coopération afro-africaine. Cette in-
tégration africaine vers laquelle tous les 
efforts de l’Algérie convergent depuis 
des décennies concrétisera en réalité 
tous les rêves des Africains, à savoir un 
continent autant débarrassé des tares du 
sous-développement, résolument orien-
té vers un développement social et éco-
nomique équilibré, guéri des injustices 
et de l’instabilité politique. C’est ce à 
quoi travaille l’Algérie pour redonner 
au continent africain sa pleine place au 
sein des pays développés.

M. K.

Pour une Afrique 
unie et prospère

Le Bureau sahraoui de coordination des ac-
tions relatives aux mines (Samaco) a dénon-
cé, ce dimanche, les déclarations de l’occu-

pation marocaine et les chiffres avancés concernant 
la destruction de mines dans le Sahara occidental 
occupé, qu’il a qualifiés de simple propagande po-
litique. L’organisme a, dans ce sens, exhorté l’ONU 
et les organisations internationales indépendantes à 
entreprendre des enquêtes de terrain pour vérifier la 
véracité des opérations de déminage revendiquées 
par Rabat.
Dans son rapport intitulé « De la propagande à la 
désinformation : la vérité sur les allégations du 
Maroc concernant les mines au Sahara occidental 
», le bureau souligne que le récit marocain regorge 
de contradictions et manque de toute vérification 
indépendante ou preuve documentée. Il a préci-
sé qu’aucune structure, ni la Mission des Nations 
unies pour l’organisation d’un référendum au Saha-
ra occidental (MINURSO), ni aucun organisme 

indépendant, n’ont pu confirmer ces affirmations, 
le Maroc refusant d’ouvrir son territoire à une sur-
veillance extérieure. Le rapport a également relevé 
l’incohérence des chiffres avancés : le Maroc af-
firme avoir détruit environ 97 000 mines jusqu’en 
2019, puis seulement 135 entre 2019 et 2023, ce 
que les experts considèrent comme une contradic-
tion flagrante avec la réalité des opérations de dé-
minage. Par ailleurs, Samaco a noté que les images 
présentées par le Maroc dans certaines instances 
internationales, notamment la brochure distribuée 
à Oslo en 2019, ne correspondaient pas à des opé-
rations marocaines : certaines provenaient de zones 
sahraouies, d’autres montraient des soldats israé-
liens lors d’exercices militaires. Une preuve, selon 
le rapport, du manque de transparence et de la vo-
lonté de manipuler l’opinion. Le bureau a rappelé 
que le Maroc n’a ni signé ni ratifié le traité d’Ot-
tawa (1997) sur l’interdiction des mines antiperson-
nel, ni la Convention d’Oslo (2008) sur les armes à 

sous-munitions. Il refuse également de fournir les 
cartes de ses champs de mines, privant ainsi les po-
pulations civiles de données vitales pour la sauve-
garde des vies humaines. À l’inverse, le rapport met 
en avant les démarches inédites entreprises par le 
Front Polisario, qui s’est engagé à interdire l’usage 
des mines antipersonnel et a détruit publiquement 
son stock de 20 493 mines en présence d’observa-
teurs internationaux. Le Front a réaffirmé sa dispo-
nibilité à coopérer avec l’ONU et les organisations 
spécialisées afin d’atteindre l’objectif d’un terri-
toire sahraoui débarrassé des mines. En conclu-
sion, le bureau sahraoui a souligné que les chiffres 
avancés par le Maroc manquent de trois éléments 
essentiels : des preuves visuelles, une vérification 
indépendante et une cohérence comptable. Il a ré-
clamé que l’occupation marocaine soit contrainte 
de révéler les cartes des champs de mines et d’assu-
rer protection et indemnisation aux civils victimes 
de ces engins.                                                    Y. B.

Réunie à Madagascar à l’occasion de sa 
45ᵉ session ordinaire, la Communauté 
de développement de l’Afrique aus-

trale (SADC) a réitéré son soutien au droit 
du peuple sahraoui à l’autodétermination. 
Les chefs d’État et de gouvernement ont mis 

en avant la complémentarité entre le proces-
sus onusien de règlement du conflit du Saha-
ra occidental, l’application du mémorandum 
d’entente et les initiatives portées par l’Union 
africaine, soulignant l’importance de leur co-
hérence. Dans le même esprit, l’organisation 

régionale a exhorté le Conseil de sécurité de 
l’ONU à doter la Mission des Nations unies 
pour l’organisation d’un référendum au Saha-
ra occidental (MINURSO) d’un mécanisme 
permanent de suivi et de protection des droits 
humains dans les territoires occupés.

Il lance un appel à l’ONU

Samaco dénonce la propagande
 marocaine sur le déminage

La SADC réaffirme son appui au peuple sahraouiLa SADC réaffirme son appui au peuple sahraoui
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L’offensive du Nord-Constantinois 
a non seulement permis de raviver 
la lutte et de renforcer les rangs des 
combattants, mais aussi de contrer les 
tentatives de la France coloniale de 
créer une rupture entre le FLN et le 
peuple.  Grand moment d’une révolu-
tion lancée quelques mois auparavant, 
le 1ᵉʳ novembre 1954, l’offensive du 
20 août 1955 a constitué un tournant 
décisif dans le combat du peuple al-
gérien contre l’oppresseur, et a été 
une réponse du Nord-Constantinois 
aux cris des Aurès encerclés. C’est 
dans un contexte marqué par une 
répression aveugle du colonisateur 
que l’offensive a été lancée, afin de 
donner un grand éclat à la révolution 
naissante et de renverser la tendance 
en faveur de la lutte pour l’indépen-
dance. Le congrès de la Soummam, 

organisé le 20 août 1956, soit près de 
deux ans après le déclenchement de la 
lutte armée, est indéniablement un fait 
historique de premier plan. Pour de 
nombreux chercheurs et historiens, il 
a marqué une étape charnière dans le 
triomphe de la révolution algérienne.  
Il visait à « mettre de l’ordre dans 
l’organisation du Front de libération 
nationale (FLN) et à structurer les ins-
titutions de la révolution ». Il a égale-
ment donné une « assise importante » 
au FLN, élargissant sa base de soutien, 
aussi bien à l’intérieur qu’à l’extérieur 
du pays. Il a également été marqué par 
des « tentatives de clarification impor-
tantes sur les objectifs de la révolution 
et de l’État algérien » et a constitué 
un tournant « extrêmement important 
» dans le parcours de la lutte armée. 
Dans une déclaration à l’APS, l’histo-
rien Noureddine Essed a mis en avant 
« la portée symbolique et historique 
profonde » du double anniversaire de 

l’offensive du Nord-Constantinois et 
du congrès de la Soummam, affirmant 
que ces deux événements ont marqué 
un « tournant décisif » dans le par-
cours de la glorieuse révolution du 1ᵉʳ 
novembre, en ce qu’ils ont « contribué 
à l’internationalisation de la question 
algérienne et à l’organisation et à la 
structuration de la lutte, tant sur le plan 
politique que militaire ». Menée le 20 
août 1955 par Zighoud Youcef, chef de 
la zone II, contre des cibles coloniales 
notamment à Skikda, El Harrouch et 
Collo, l’offensive du Nord-Constan-
tinois a permis de rompre le blocus 
médiatique français. Elle a également 
démontré que la révolution était un 
projet de libération auquel tout le 
peuple algérien adhérait, ce qui a re-
donné confiance aux moudjahidin des 
autres régions et a créé une nouvelle 
dynamique au sein de l’Armée de li-
bération nationale (ALN), a expliqué 
l’historien. Il a rappelé que la France 

coloniale, cherchant à étouffer l’ad-
hésion massive du peuple à la révo-
lution, s’était livrée à une répression 
sanglante d’une violence inouïe contre 
des civils sans défense. Mahfoud 
Achour, enseignant d’histoire mo-
derne et contemporaine à l’université 
de Blida 2, est quant à lui revenu sur 
l’autre étape déterminante qu’a été le 
congrès de la Soummam. Tenu au vil-
lage d’Ifri-Ouzellaguen (Béjaïa) le 20 
août 1956, malgré le blocus imposé 
par l’occupant, il a marqué une vic-
toire pour la révolution, a-t-il dit. En 
effet, lors de ce congrès, les chefs de 
la révolution ont posé de nouvelles 
bases pour l’action révolutionnaire et 
l’ALN a été réorganisée sur le modèle 
d’une armée régulière, avec la création 
de grades, la définition des responsabi-
lités et la formation d’unités allant du 
groupe au régiment, a précisé l’ensei-
gnant. L’action révolutionnaire a éga-
lement été étendue avec la création des 
wilayas révolutionnaires, auxquelles 
s’est ajoutée la wilaya VI historique 
(la région du Sahara), a-t-il poursuivi, 
soulignant que le congrès de la Soum-
mam a également défini des rôles et 
des missions révolutionnaires permet-
tant à l’ensemble du peuple algérien de 
participer à la révolution (moudjahid, 
militant, fidaï et moussebel), en im-
pliquant toutes les organisations dans 
l’action révolutionnaire. Ces mesures 
ont mis en échec toutes les tentatives 
de la France coloniale d’étouffer la ré-
volution et ont permis à la question al-
gérienne de figurer en tête de l’agenda 
de diverses instances internationales, 
notamment de l’Assemblée générale 
des Nations unies. De son côté, Dah-
mane Touati, enseignant d’histoire au 
centre universitaire de Tipasa, a sou-
ligné l’importance de ces deux événe-
ments sur les plans militaire et straté-
gique, car ils ont permis d’étendre la 
révolution. Le congrès de la Soum-
mam a effectivement permis d’étendre 
le champ de l’action révolutionnaire 
tout en mettant en échec les plans co-
loniaux, a-t-il soutenu, soulignant que 
c’est grâce à la résistance héroïque du 
peuple et à la bravoure inégalée des 
membres de l’ALN que l’Algérie a pu 
triompher de la colonisation, arracher 
son indépendance et recouvrer sa sou-
veraineté nationale.

La ville de Dallas, dans l’État du Texas 
(États-Unis), a connu une manifestation 
massive pour dénoncer les crimes de l’oc-

cupation sioniste contre les Palestiniens, face à la 
politique de famine planifiée contre les habitants 
de Gaza, et pour condamner la guerre d’exter-
mination sioniste en cours dans la bande depuis 
plus de 22 mois, selon l’agence de presse pales-
tinienne (Wafa). Ont pris part à la manifestation 
plusieurs médecins et universitaires ayant déjà 
visité la bande de Gaza et s’étant portés volon-

taires pour fournir une aide humanitaire et médi-
cale à sa population. Ils ont souligné, dans leurs 
interventions, la nécessité de maintenir le soutien 
populaire et international aux droits des Palesti-
niens. Les manifestants ont affirmé que la voix de 
la rue américaine devait être davantage présente 
afin de faire pression sur les institutions poli-
tiques pour mettre fin aux violations de l’entité 
sioniste et soutenir les aspirations de liberté et de 
justice du peuple palestinien. Depuis le 7 octobre 
2023, l’occupation sioniste commet un génocide 

à Gaza, incluant meurtres, famine, destructions et 
déplacements forcés, en ignorant les appels inter-
nationaux et les injonctions de la Cour internatio-
nale de Justice exigeant leur arrêt. Le génocide 
a fait plus de 217 000 martyrs et blessés, dont la 
majorité sont des enfants et des femmes, ainsi que 
plus de 11 000 disparus, en plus de centaines de 
milliers de déplacés et d’une famine qui a coûté 
la vie à de nombreuses personnes, y compris des 
enfants, sans compter des destructions massives.

Le HCA organise, demain à Béjaia, une 
conférence historique intitulée « la di-
mension unitaire dans le congrès de la 

Soummam », indique un communiqué du Haut 
Commissariat à l’Amazighité. Organisée à l’oc-
casion de la Journée nationale du Moudjahid 
commémorant le double anniversaire des of-
fensives du Nord-Constantinois (20 août 1955) 
et du congrès de la Soummam (20 août 1956), 
en coordination avec la wilaya de Bejaia, cette 
conférence sera animée par le coordinateur 
du comité national pour la Mémoire et l’His-

toire, le Dr. Mohamed Lahcene Zeghidi. Cette 
conférence s’inscrit dans le cadre de la deu-
xième phase du programme de jumelage entre 
la commune de Timimoune et celle d’Akbou et 
constituera « une occasion solennelle pour rap-
peler les valeurs nationales que le Congrès de 
la Soummam a consacrées, en tant qu’étape dé-
cisive de la Révolution du 1ᵉʳ Novembre 1954, 
ayant renforcé le principe de l’unité nationale 
et de la légitimité institutionnelle », précise la 
même source. Au-delà de l’hommage historique, 
cet événement revêt également « une portée po-

litique actuelle en rappelant que l’héritage du 
congrès de la Soummam demeure un repère dans 
le processus de construction de l’Algérie nou-
velle, fondée sur les valeurs de démocratie, de 
pluralité et de renforcement de l’unité nationale 
», note la même source. À l’issue de cette confé-
rence, les participants se déplaceront au village 
d’Ifri (commune d’Ouzellaguen), qui avait abri-
té le congrès de la Soummam, où une halte sym-
bolique aura lieu afin de « réaffirmer l’attache-
ment à la Mémoire nationale et la nécessité de sa 
préservation », ajoute le communiqué du HCA.

L’offensive du Nord-Constantinois et le congrès de la Soummam

 l’inaction internationale face à la famine à Ghaza
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Christophe Lafaye, histo-
rien et coauteur du docu-
mentaire « Algérie : sec-

tion armes spéciales », dénonce 
l’usage abusif par les autorités 
françaises des exceptions pré-
vues par la loi de 2008 afin de 
prolonger le secret sur les ar-
chives militaires, sous prétexte 
de « sécurité nationale ». Selon 
lui, cette stratégie vise à em-
pêcher l’accès aux documents 
relatifs à la guerre chimique 
menée par la France en Algé-
rie et à soustraire aux regards 
de l’opinion les preuves de ses 
crimes coloniaux. Dans une 
contribution publiée par The 
Conversation et relayée par 
plusieurs médias, Lafaye dé-
plore « une obstruction de l’ac-
cès aux archives », qu’il inscrit 
dans une tendance générale 
de restriction des libertés pu-
bliques en Occident. Les diffi-
cultés rencontrées par les cher-
cheurs travaillant sur l’usage 
d’armes chimiques en Algérie 
illustrent, selon lui, les dan-
gers d’un tel verrouillage. La loi 
du 15 juillet 2008 instaure la 
libre communicabilité des ar-
chives publiques, mais prévoit 
des délais prolongés (25 à 100 
ans) pour certains documents. 
Elle a également créé une ca-
tégorie d’archives définitive-
ment inaccessibles, notamment 
celles liées à la conception, la 
fabrication, l’utilisation et la 
localisation des armes de des-
truction massive. Dès les dé-
bats parlementaires, le député 
André Chassaigne avait mis en 
garde contre un usage excessif 
de ces dispositions, craignant 
que l’État ne freine la recherche 
historique sur les épisodes les 
plus sombres de son passé. Le 
secrétaire d’État à la Défense 
de l’époque, Jean-Marie Bockel, 
avait justifié ces restrictions 
par le risque de diffusion de « 
recettes » d’armes chimiques 
ou biologiques. Or, comme le 
souligne Lafaye, les historiens 
ne s’intéressent pas aux do-
cuments techniques mais aux 
sources historiques. Plus d’une 
décennie plus tard, constate-t-
il, ces restrictions sont détour-
nées de leur objectif initial. Les 
craintes exprimées par Chas-
saigne se sont confirmées : des 
archives autrefois consultables, 
concernant la guerre chimique 
en Algérie, sont désormais 
classées « incommunicables ». 
Entre 2019 et 2021, la ferme-
ture des archives contempo-
raines du Service historique 
de la Défense (SHD), à la suite 
d’instructions du Secrétariat 
général de la Défense et de la 
Sécurité nationale, a déclenché 
une vive controverse. Archi-
vistes et historiens ont fina-
lement obtenu gain de cause 
devant le Conseil d’État. Mais, 
en 2021, une nouvelle loi sur 
la lutte contre le terrorisme a 
encore restreint l’accès, auto-
risant même à classifier des 
documents non marqués « se-
cret défense ». Résultat : des ar-
chives auparavant déclassifiées, 
comme des comptes rendus 
d’opérations ou des journaux 
de marche d’unités « armes 
spéciales », sont redevenues 
inaccessibles. Lafaye dénonce 
une instrumentalisation sécu-
ritaire visant à dissimuler des 
archives historiques sensibles.

Deux tournants décisifs
 de la Révolution

¶ ¶ Aida MouniAida Mouni

Solidarité internationaleSolidarité internationale

À Dallas, la rue américaine s’élève contre le génocide à Gaza.

Crimes coloniaux
La France cache 

son passé
 chimique en Algérie

Organisée par le HCAOrganisée par le HCA

Conférence sur « la dimension unitaire
 dans le congrès de la Soummam »



Bacheliers 2025
Ouverture 

d’une période 
exceptionnelle de 

réorientation

Le ministère de l’Ensei-
gnement supérieur et de 
la Recherche scientifique 

a indiqué, hier dans un commu-
niqué, l’ouverture à partir d’au-
jourd’hui d’une période excep-
tionnelle, dédiée au traitement 
des cas particuliers concernant 
les lauréats du baccalauréat de 
la session 2025. Cette opéra-
tion qui concerne notamment 
le changement d’orientation au 
sein de la même ville univer-
sitaire ou vers une autre, ainsi 
que la réorientation vers les 
Écoles normales supérieures 
et leurs annexes, de même que 
vers certains pôles de forma-
tion rattachés aux universités, 
en fonction des places péda-
gogiques disponibles, devrait 
prendre fin samedi prochain, 
ajoute la même source.
-Les demandes devront être 
déposées exclusivement via 
la plateforme électronique du 
ministère à l’adresse suivante 
: https://progres.mesrs.dz/we-
betu.
-La veille, le ministre de tutelle 
Kamel Baddari a annoncé la 
fermeture immédiate de la ré-
sidence universitaire de Beni 
Messous (garçons) en vue de 
rénover toutes les ailes dédiées 
à l’hébergement des étudiants, 
ainsi que toutes les structures 
de la résidence.   « Suite à une 
visite inopinée du ministre de 
l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique, 
M. Kamel Baddari, dimanche 
soir, 17 août 2025, effectuée 
dans un certain nombre de ré-
sidences universitaires à Alger 
Ouest et Centre, il a été déci-
dé la fermeture de la résidence 
universitaire de Beni Mes-
sous (garçons) afin de rénover 
toutes les ailes dédiées à l’hé-
bergement des étudiants, ainsi 
que toutes les structures de la 
résidence, dans le cadre d’une 
amélioration continue des ser-
vices fournis aux étudiants », 
a précisé le ministère dans un 
communiqué.
-Pour rappel, afin de mieux 
préparer la prochaine ren-
trée universitaire, le ministre 
a multiplié les réunions avec 
des cadres du ministère et des 
responsables de l’Office natio-
nal des œuvres universitaires 
(ONOU) concernant les opé-
rations logistiques, pédago-
giques et organisationnelles. 
Pour leur part, les présidents 
des conférences régionales des 
universités devraient prendre 
attache avec les recteurs des 
établissements d’enseignement 
supérieur et de recherche scien-
tifique et le directeur général de 
l’ONOU, pour « entamer toutes 
les mesures et dispositions re-
latives à la rentrée universi-
taire, notamment celles ayant 
trait aux volets pédagogique et 
logistique, et ce, en vue de ga-
rantir le bon déroulement de la 
rentrée universitaire ».

Le ministre de l’Intérieur, des 
Collectivités locales et de 
l’Aménagement du territoire, 

Brahim Merad, a rendu visite, hier 
matin, à des familles de victimes de la 
chute d’un bus dans l’oued El Harrach 
et leur a présenté ses condoléances et 
transmis les condoléances du président 

de la République, M. Abdelmadjid Te-
bboune.Dans la wilaya de Biskra, M. 
Merad, accompagné du ministre de 
l’Hydraulique, Taha Derbal, du wali 
de Biskra, Lakhdar Sedas, et des au-
torités locales, a rendu visite à la fa-
mille des victimes décédées, Zerigat 
Louiza et son fils Aloui Abdelkader, à 

la cité Menchi, ainsi qu’à la famille de 
la mère, Hachemi Fatiha, à la cité El 
Kours, au chef-lieu de wilaya.
Le ministre a exprimé sa profonde 
sympathie et sa compassion aux fa-
milles des victimes de cet accident et 
souhaité un prompt rétablissement aux 
deux filles de la victime décédée, Zeri-

gat Louiza, actuellement hospitalisées, 
ainsi qu’aux autres blessés.À Ouled 
Djellal, la délégation ministérielle a 
rendu visite à la famille de la victime 
décédée, Mohamed Guitoun, dans la 
com mune de Sidi Khaled, où elle a 
présenté ses condoléances et celles du 
président de la République.

Face aux chaleurs caniculaires qui 
touchent plusieurs wilayas, la Di-
rection générale de la Protection 

civile a appelé hier dans un communi-
qué rendu public les citoyens à respec-
ter une série de mesures préventives 
pour se protéger des risques liés à la 
canicule.
Face à ces conditions météorologiques, 
la Protection civile conseille fortement 
aux personnes âgées, à celles atteintes 
de maladies chroniques ainsi qu’aux en-
fants de « ne pas s’exposer au soleil ».
De plus, il est recommandé de limiter 
les sorties et les déplacements pendant 
cette période, sauf en cas de nécessité. 
En cas de sortie, la Protection civile 
conseille aux citoyens de privilégier 
les heures matinales ou tardives de la 
journée, de porter un chapeau, des vê-

tements légers (coton) et amples, de 
préférence de couleur claire. Elle re-
commande également de rester autant 
que possible à l’ombre, de fermer les 
fenêtres, les rideaux et les façades des 
balcons exposés au soleil tout au long 
de la journée et de créer un courant d’air 
dans son immeuble dès que la tempéra-
ture extérieure est inférieure à celle de 
l’intérieur. La protection civile exige 
également d’éteindre les lumières élec-
triques ou de réduire leur utilisation. 
Il est également recommandé aux ci-
toyens d’éviter les activités extérieures 
nécessitant des dépenses d’énergie trop 
importantes (sports, jardinage, brico-
lage…).
La DGPC exige par ailleurs des ci-
toyens de ne pas se baigner au niveau 
des réserves d’eau (barrage, retenue 

collinaire, mare d’eau et bassin d’eau) 
et de ne pas fréquenter les plages inter-
dites à la baignade. Pour ceux qui envi-
sagent de fréquenter les espaces fores-
tiers, la Protection civile leur demande 
d’éviter toutes actions pouvant être à 
l’origine d’un départ de feu.
En effet, dans un bilan arrêté à 13 h 30, 
la Protection civile a fait état de plu-
sieurs incendies de forêts et de végéta-
tion signalés dans différentes wilayas 
du pays. Certains ont pu être maîtrisés, 
tandis que quatre autres foyers restent 
actifs et font encore l’objet d’inter-
ventions et de surveillances. À Jijel, 
un incendie de broussailles est encore 
sous surveillance dans la zone d’Ouled 
Ali, au mont Kouf, dans la commune 
de Ziama Mansouriah. À Annaba, les 
opérations de lutte contre les flammes 

se poursuivent dans la zone de Bouhdid, 
où un incendie de broussailles s’est dé-
claré dans la commune d’Annaba. À 
Tipaza, les pompiers restent mobilisés 
face à l’incendie en cours dans la forêt 
de Bordj El Ghoula, dans la commune 
de Cherchell, tandis qu’à Sétif, un feu 
de forêt s’est propagé dans la région 
d’Oued Souka, relevant de la commune 
de Harbil, où les équipes de la Protec-
tion civile continuent leurs efforts d’ex-
tinction. Quant à Tizi Ouzou, le feu de 
forêt qui s’était déclaré au niveau du 
village Aït Issaâd, dans la commune 
d’Iferhounène, a été complètement 
éteint. Idem, à Jijel, l’incendie de forêt 
enregistré dans la localité d’El-Arbaâ, 
commune de Chekfa, a été maîtrisé par 
les équipes d’intervention.

La convention définit les 
conditions et modalités de 
prise en charge de la radio-
thérapie dans les établisse-
ments privés agréés, sans 

rupture de traitement, tout en assurant 
un encadrement strict des aspects médi-
caux, administratifs et financiers.
La convention type exige que l’enca-
drement médical soit assuré sous la res-
ponsabilité « d’un médecin spécialiste 
en radiothérapie » exerçant à temps 
plein, et que soient recrutés des per-
sonnels ayant les compétences requises 
dans le domaine de la radiothérapie. 
Les cliniques privées sont également 
tenues de respecter le protocole théra-
peutique arrêté et validé par l’équipe 
médicale de l’établissement hospitalier 

public traitant et de procéder à l’admis-
sion et à la prise en charge du malade 
dans les délais fixés dans la fiche médi-
cale d’orientation établie par la réunion 
de concertation pluridisciplinaire.
Les parents des enfants doivent déposer 
le dossier médical, préparé par l’hôpital 
public, auprès de l’établissement privé 
choisi. Celui-ci se charge ensuite d’ef-
fectuer la demande de prise en charge 
via la plateforme numérique dédiée, 
dans les délais prescrits. La fiche mé-
dicale d’orientation doit mentionner les 
détails de la maladie, la date du début 
de traitement, la dose et le nombre de 
séances, ainsi que le protocole validé. 
L’établissement privé est tenu, de son 
côté, d’accepter et de prendre en charge 
le patient dans les délais indiqués sur la 

fiche médicale d’orientation transmise 
par le médecin traitant.
Les établissements privés sont tenus 
d’assurer l’hébergement, l’alimenta-
tion, la prise en charge médicale et, si 
nécessaire, le transport du patient et de 
son accompagnateur pendant toute la 
durée de traitement. En cas de compli-
cations nécessitant un séjour prolongé, 
le maintien de ces prestations reste ga-
ranti, avec l’accord du médecin-conseil 
de la Sécurité sociale. Les cliniques 
signataires s’engagent également à res-
pecter des normes strictes d’hygiène 
hospitalière, à tenir un registre d’ad-
mission des patients, et à garantir la 
confidentialité et l’archivage sécurisé 
des dossiers médicaux.
Le recours au système de carte Chifa 

est obligatoire, avec les équipements 
informatiques requis pour son utilisa-
tion. Les factures doivent être trans-
mises à la Sécurité sociale dans un dé-
lai de 60 jours après la fin des séances, 
accompagnées des rapports médicaux 
et de l’engagement de prise en charge 
original. Aucun surcoût ne pourra être 
réclamé aux familles pour les actes in-

clus dans la convention.
La clinique privée de santé s’engage 
par ailleurs à assurer la confidentialité 
du dossier médical des malades béné-
ficiaires, conformément à la législation 
et à la réglementation en vigueur et aux 
règles de déontologie médicale.  
Il en est de même pour l’organisme de 
sécurité sociale, qui de surcroît, doit 
délivrer les engagements de prise en 
charge dans un délai maximum de 30 
jours et valider les factures. Le rem-
boursement couvre l’intégralité des 
soins et services associés, conformé-
ment aux tarifs fixés. En outre, la Sécu-
rité sociale fournit aux établissements 
privés le matériel et les logiciels néces-
saires à l’utilisation de la carte Chifa et 
s’engage à en assurer la maintenance et 
la mise à jour régulière.
La convention prévoit enfin la possibi-
lité de prolonger la prise en charge ou 
de renouveler l’engagement dans les 
mêmes conditions et selon les mêmes 
procédures. Elle est conclue pour une 
durée d’un an, renouvelable tacitement 
une seule fois pour la même période à 
compter de sa date de signature.
En cas de désaccord sur l’application 
des clauses, les parties doivent tenter un 
règlement à l’amiable avant de saisir la 
justice. La rupture du contrat peut inter-
venir avec un préavis de trois mois, ou 
plus rapidement en cas de manquement 
grave, après mise en demeure. Toute-
fois, même en cas de rupture, les pro-
tocoles thérapeutiques en cours doivent 
être menés à leur terme. Les parents ou 
accompagnateurs des enfants concernés 
doivent déposer auprès de la clinique 
privée le dossier médical préparé par 
l’hôpital public traitant.

Drame d’El Harrach

Le ministre de l’Intérieur présente les condoléances Le ministre de l’Intérieur présente les condoléances 
de Tebboune aux familles des victimesde Tebboune aux familles des victimes

¶ ¶  Par Meriem Kaci Par Meriem Kaci
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L ’État et la Sécurité sociale ont signé une convention fixant les condi-
tions de prise en charge des malades en radiothérapie dans les 

cliniques privées agréées, avec gratuité des soins et respect strict des 
protocoles établis par les hôpitaux publics.

Radiothérapie

Une convention encadre 
le recours au privé

Canicule et incendies

La Protection civile appelle à la vigilance.La Protection civile appelle à la vigilance.
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Dans le cadre de ses efforts 
pour renforcer ses liens 
internationaux, et promou‐
voir la coopération socio‐
économique, le Centre de 
Développement des Ener‐
gies Renouvelables, CDER 
sera parmi les partenaires 
stratégiques au Congrès 
mondial sur l'eau, l'énergie 
et le changement climatique 
GWECCC, organisée par iCO‐
NEX Global, qui se tiendra 
du 09 au 11 septembre au 
Royaume de Bahreïn. "L’in‐
terrelation entre l’eau, 
l’énergie et le climat est 
l’une des questions les plus 
urgentes et les plus impor‐
tantes qui doivent être réso‐
lues pour que les généra‐
tions actuelles et futures 
puissent prospérer et vivre. 
Pour relever les défis liés à 
cette question, le Congrès 
mondial sur l'eau, l'énergie 
et le changement climatique 
(GWECCC) vise à rassembler 
des dirigeants internatio‐
naux, des scientifiques uni‐
versitaires de premier plan, 
des chercheurs et des déci‐
deurs politiques pour 
échanger et partager leurs 
expériences et leurs résul‐
tats de recherche sur tous 
les aspects de l'eau, de 
l'énergie et le changement 
climatique", indique le CDER 
dans sa page officielle face‐
book. Cette collaboration 
vise, selon le CDER, a vulga‐
riser les activités de 
recherche de notre institu‐
tion et de rendre visible 
notre centre à l’échelle 
internationale pour d’éven‐
tuelle participation aux 

appels à projets internatio‐
naux. Elle constitue aussi 
l’occasion pour exposer le 
savoir‐faire du CDER et des 
entreprises algériennes 
dans le domaine des éner‐
gies renouvelables et l’éco‐
nomie circulaire et œuvre à 
établir une collaboration 
gagnant‐gagnant et à favori‐
ser la promotion des rela‐
tions scientifique, écono‐
miques, et commerciales 
entre l’Algérie et Royaume 
de Bahreïn, notamment 
dans le cadre de l’échange 
de technologies en matière 
de développement des éner‐
gies renouvelables et de la 
gestion d'eau. Le Congrès 

mondial sur l'eau, l'énergie 
et le changement climatique 
est un événement axé sur 
l'eau et l'énergie. Il abordera 
principalement les préoccu‐
pations liées à la forte 
consommation des res‐
sources naturelles dans les 
grandes industries et aux 
impacts du changement cli‐
matique. Il constituera une 
plateforme incontournable 
pour aborder le développe‐
ment durable et la gestion 
intégrée des ressources en 
eau et en énergie, ainsi que 
pour promouvoir des pro‐
grammes et projets straté‐
giques régionaux et interna‐
tionaux visant à relever les 

défis du secteur en matière 
de préservation et de déve‐
loppement de ses res‐
sources. Le GWECCC com‐
prendra une vitrine de tech‐
nologies avancées, d'innova‐
tions et réunira des diri‐
geants mondiaux, des 
experts et des décideurs 
politiques pour échanger 
des expériences, des 
meilleures pratiques et 
explorer les opportunités 
qui existent dans le scénario 
actuel, qui peuvent soutenir 
et maintenir les ressources 
en eau et atténuer les pro‐
blèmes de rareté et de pré‐
servation. 

Inès B.

COOPÉRATION INTERNATIONALE 

Le CDER au Congrès  
mondial de Bahreïn 

Le Centre de Développement des Énergies Renouvelables (CDER) participera, du 9 au 11 septembre à Manama, 
au Congrès mondial sur l’eau, l’énergie et le changement climatique (GWECCC). Organisé par iCONEX Global, cet 
événement réunira chercheurs, décideurs et experts internationaux afin de débattre des enjeux liés aux 
ressources naturelles et au climat. Le CDER y exposera son savoir-faire et cherchera à renforcer la visibilité de la 
recherche algérienne sur la scène internationale. 

ACTUALITE

COMMERCE 
AFRICAIN 

Alger se 
prépare à 
accueillir 

l’IATF 2025 
Le ministre du Commerce inté‐
rieur et de la Régulation du mar‐
ché national, Tayeb Zitouni, a pré‐
sidé, dimanche, une réunion de 
coordination avec les cadres du 
ministère, consacrée au suivi des 
préparatifs en cours pour l'organi‐
sation de la 4e édition de la Foire 
commerciale intra‐africaine (IATF 
2025), prévue du 4 au 10 sep‐
tembre prochain à Alger, indique 
un communiqué du ministère. 
Lors de cette réunion consacrée 
au suivi de l'avancement des diffé‐
rents préparatifs organisationnels 
et logistiques de cet évènement, le 
ministre a insisté sur la poursuite 
du travail et de la collaboration 
étroite avec le commissaire de 
l'IATF 2025, l'ambassadeur Larbi 
Latrèche, ainsi qu'avec ses 
adjoints, les ambassadeurs Abdel‐
krim Beha et Messaoud Mehila, 
afin d'assurer une organisation 
réussie à la hauteur des aspira‐
tions de l'Algérie et de ses invités 
africains et internationaux. Dans 
ce cadre, M. Zitouni a donné des 
instructions pour redoubler d'ef‐
forts et renforcer le suivi sur le 
terrain des comités préparatoires, 
notamment en ce qui concerne 
l'aménagement des espaces réser‐
vés aux exposants, les services 
logistiques et la facilitation de la 
participation des opérateurs éco‐
nomiques nationaux à cet évène‐
ment continental. Notons que cet 
événement majeur vise à dynami‐
ser le commerce africain, attirer 
les investissements et renforcer 
l'intégration économique du 
continent. L'Algérie ambitionne de 
faire de l'IATF 2025 un succès 
retentissant, avec l'objectif de 
dépasser les 4,4 milliards de dol‐
lars d'échanges commerciaux, 
selon des informations relayées 
par Radio Algérie. Plus de 2 000 
exposants de 75 pays et près de 35 
000 visiteurs professionnels, 
selon des informations de YouTu‐
be. Les objectifs étant de stimuler 
le commerce intra‐africain, attirer 
les investissements et renforcer 
l'intégration économique. Une 
exposition multisectorielle (agri‐
culture, industrie, énergie, etc.), 
forums, sommets, rencontres B2B, 
journées spéciales pour la diaspo‐
ra africaine, salon de l'automobile, 
sont au programme de cette gran‐
de manifestation. L'IATF 2025 est 
perçue comme une opportunité 
pour l'Algérie de renforcer son 
rôle de locomotive du développe‐
ment africain. L'événement est 
une occasion pour l'Algérie de 
concrétiser sa vision d'un avenir 
partagé avec les autres nations 
africaines, basé sur des liens com‐
merciaux solides, selon Algérie 
Presse Service.  L'Algérie souhaite 
attirer des investissements et 
dynamiser ses propres exporta‐
tions hors hydrocarbures. L'IATF 
2025 à Alger est un événement 
majeur pour l'Afrique, et l'Algérie 
s'investit pleinement dans son 
organisation pour en faire un suc‐
cès retentissant et un levier de 
développement économique pour 
le continent et pour le pays.  

I.B.

Sonatrach clôture la campagne nationale  
de sensibilisation à la sécurité routière 

Le groupe Sonatrach a annon‐
cé, ce dimanche, la clôture des 
activités de la campagne 
nationale de sensibilisation à 
la prévention des accidents 
de la route, organisée en par‐
tenariat avec la Délégation 
nationale à la sécurité routiè‐
re et placée sous la supervi‐
sion du ministère de l’Inté‐
rieur, des Collectivités locales 
et de l’Aménagement du terri‐
toire, indique un communi‐
qué du groupe. Destinée à la 
saison estivale 2025, cette 
campagne a été menée sous le 
slogan : « Ralentissez pour la 
sécurité de votre famille ». 
L’initiative a été lancée à par‐
tir de la wilaya de Boumer‐
dès, avec une caravane itiné‐
rante qui a traversé plusieurs 
wilayas côtières, dont Alger, 
Boumerdès, Mostaganem, 
Jijel et Annaba. Des actions de 

proximité et des campagnes 
d’information intensives ont 
également été organisées, 
ciblant différents usagers de 
la route, notamment dans le 
milieu professionnel, consi‐
déré parmi les plus exposés 
aux accidents. La campagne a 
par ailleurs inclus des activi‐
tés destinées aux estivants et 
aux familles, particulière‐
ment sur les espaces côtiers 

où la circulation est dense en 
été. Les « messages » ont mis 
l’accent sur les dangers de la 
vitesse excessive et de la 
conduite imprudente, ainsi 
que sur l’importance du res‐
pect du code de la route. Cette 
initiative a enregistré une 
large participation d’orga‐
nismes sécuritaires et institu‐
tionnels, parmi lesquels la 
Gendarmerie nationale, la 

Direction générale de la Sûre‐
té nationale, la Protection 
civile ainsi que des représen‐
tants de la société civile, ren‐
forçant ainsi son caractère 
participatif et élargissant son 
impact. À travers cette cam‐
pagne, Sonatrach a réaffirmé 
son engagement indéfectible 
en matière de responsabilité 
sociétale, en soutenant les 
efforts nationaux pour pro‐
mouvoir la culture de la sécu‐
rité routière. Le groupe 
entend poursuivre le déve‐
loppement de mécanismes 
préventifs innovants, contri‐
buant à la réduction des acci‐
dents de la circulation, à la 
préservation des vies et des 
biens, tout en consolidant les 
valeurs de citoyenneté et de 
responsabilité au sein de la 
société, conclut le communi‐
qué.
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La nouvelle loi minière 
algérienne représente 
une avancée majeure 
vers le renforcement de 

la position du pays dans l'indus‐
trie minière mondiale. Elle 
développe sa législation sur les 
ressources naturelles afin d'of‐
frir un environnement plus 
transparent et plus flexible aux 
entreprises locales et interna‐
tionales. La nouvelle loi minière 
vise à dynamiser le secteur 
minier pour attirer les investis‐
sements étrangers, tout en éta‐
blissant des contrôles plus 
clairs sur l'exploitation des res‐
sources au service de l'écono‐
mie nationale. Plusieurs experts 
ont déclaré à l'organisation 
Energy Platform, basée à 
Washington, que la nouvelle loi 
minière algérienne contribue à 
positionner le pays comme un 
acteur majeur sur le marché des 
minéraux en modernisant ses 
politiques législatives et régle‐
mentaires, en favorisant l'at‐
traction des investissements et 
la mise en valeur des riches res‐
sources géologiques du pays. La 
nouvelle loi minière algérienne 
a été approuvée après plus de 
trois ans de consultations entre 
les autorités compétentes. Elle 
comprend un ensemble de 
mesures incitatives, notamment 
la simplification des procé‐
dures, l'allongement des délais 
de délivrance des licences d'ex‐
ploitation et l'élargissement des 
opportunités de partenariat 
pour les investisseurs étran‐
gers. Le Dr Habach Fares, pro‐
fesseur d'économie à l'Universi‐
té de Sétif 1 en Algérie, a décla‐
ré que le secteur minier algé‐
rien est confronté depuis de 
nombreuses années à de nom‐
breux défis qui l'empêchent de 
se développer comme prévu. Il 
a ajouté que malgré les vastes 
richesses minérales de l'Algérie, 
notamment en phosphates, en 
fer, en or et en zinc, l'exploita‐
tion de ces ressources est faible 
et inefficace en raison des com‐
plexités administratives et 

bureaucratiques qui ont alourdi 
les opérations d'exploration et 
d'extraction, ainsi que du 
manque d'investissements par 
rapport à l'important potentiel 
disponible. Dans ses déclara‐
tions à la plateforme spécialisée 
en énergie, l'expert économique 
a expliqué que l'un des princi‐
paux problèmes auxquels l'éco‐
nomie nationale est confrontée 
est la dépendance excessive aux 
hydrocarbures comme princi‐
pale source de revenus, ce qui 
rend l'Algérie vulnérable aux 
fluctuations des prix du pétrole 
et du gaz sur les marchés mon‐
diaux. Pour sa part, le profes‐
seur Sari Nasreddine, profes‐
seur d'économie de l'énergie et 
secrétaire général du Centre 
algérien d'études et de 
recherche économiques sur les 
questions de développement 
local, a souligné que la nouvelle 
loi minière algérienne repré‐
sente une évolution qualitative 
du système législatif régissant 
le secteur minier. Nasreddine a 
expliqué, lors de déclarations à 
la plateforme spécialisée dans 
l'énergie, que la nouvelle loi 
minière algérienne reflète une 
vision stratégique axée sur l'at‐

traction des investissements, le 
respect des normes environne‐
mentales et la garantie de la 
pérennité des ressources pour 
les générations futures. Il a 
ajouté que le nouveau texte 
comprend des amendements 
fondamentaux, notamment la 
simplification des procédures 
d'octroi de licences et la sup‐
pression de la règle 51/49 % 
précédemment appliquée, tout 
en maintenant une représenta‐
tion nationale minimale d'au 
moins 20 % afin de préserver la 
souveraineté économique. Pour 
sa part, le professeur Othman 
Othmania, professeur d'écono‐
mie à l'Université de Tébessa, a 
expliqué que la nouvelle loi 
minière algérienne, publiée au 
Journal officiel n° 52 le 7 août 
2025, constitue une étape régle‐
mentaire importante visant à 
encadrer les activités d'explora‐
tion et d'exploitation minières 
sous la supervision de deux 
organismes spécialisés : le Ser‐
vice géologique algérien et 
l'Agence nationale des activités 
minières. Kadidi Mohamed 
Hani, professeur de droit et de 
gestion financière, estime que la 
nouvelle loi minière algérienne 

représente une large ouverture 
aux investisseurs étrangers. Il a 
toutefois averti que les expé‐
riences passées avec les multi‐
nationales ont montré qu'elles 
sont uniquement axées sur le 
profit et ne respectent pas tou‐
jours les lois nationales rela‐
tives à l'environnement et aux 
ressources en eau. Dans le 
même contexte, l'expert algé‐
rien en énergie Ahmed Tartar, 
lors de déclarations à la plate‐
forme spécialisée en énergie, a 
confirmé que la nouvelle loi 
minière algérienne diffère des 
lois précédentes depuis 2001, 
car elle accorde aux investis‐
seurs étrangers 80 % de la pro‐
priété du projet, ce qu'il consi‐
dère comme une violation sans 
précédent des droits nationaux. 
Tartar a noté que la nouvelle loi 
minière algérienne a suscité 
une large controverse au sein 
des cercles politiques et de l'op‐
position, mais que le contexte 
géopolitique actuel a incité les 
autorités compétentes à pro‐
mulguer cette loi, qui accorde 
des droits importants aux 
investisseurs étrangers.  

Inès B.

RÉFORME STRATÉGIQUE DU SECTEUR MINIER EN ALGÉRIE 

La nouvelle loi minière ouvre la voie 
aux investisseurs étrangers 

Adoptée après trois ans de consultations, la nouvelle loi minière, publiée au Journal officiel du 7 août 2025, marque un tournant pour 
l’Algérie. Elle simplifie les procédures, supprime la règle du 51/49 % et offre jusqu’à 80 % de participation aux investisseurs 
étrangers. Présentée comme un levier pour diversifier l’économie et attirer des capitaux, cette réforme suscite toutefois de vives 
inquiétudes quant à la souveraineté économique et au respect des normes environnementales. 
 

 
COMMERCE INTÉRIEUR ET 
RÉGULATION DU MARCHÉ 

Zitouni lance 
l’audit du 

recensement 
économique  
du produit 

national 
Le ministre du Commerce inté‐
rieur et de la Régulation du mar‐
ché national, Tayeb Zitouni, a 
présidé lundi une réunion 
consacrée à l’audit du recense‐
ment économique du produit 
national. Cette étape vise à 
garantir la fiabilité des données 
collectées avant le lancement de 
l’analyse des résultats, destinée 
à identifier les besoins réels du 
marché et à renforcer l’investis‐
sement dans les secteurs straté‐
giques. Le ministre du Commer‐
ce intérieur et de la Régulation 
du marché national, Tayeb 
Zitouni, a présidé, ce lundi, une 
réunion consacrée à la présenta‐
tion de l’audit relatif au recense‐
ment économique du produit 
national. Cette opération vise à 
vérifier l’exactitude et la fiabilité 
des données issues du recense‐
ment, afin de garantir la crédibi‐
lité des chiffres et informations 
économiques qui serviront de 
référence à l’avenir, a indiqué un 
communiqué du ministère. À 
cette occasion, le ministre a 
affirmé que la phase d’analyse 
des résultats du recensement, 
destinée à déterminer les esti‐
mations réelles des besoins du 
marché national et à mettre en 
évidence les points faibles 
nécessitant un renforcement de 
l’investissement et du dévelop‐
pement, débutera dès la finalisa‐
tion de la vérification des 
chiffres et des données. M. Zitou‐
ni a ajouté que le recensement 
économique du produit national 
constitue un outil central pour la 
promotion de la production 
locale et l’élargissement de ses 
perspectives, en soutenant la 
vision prospective visant à ren‐
forcer les capacités de l’écono‐
mie nationale. 

 

TRANSPORT MARITIME 

Jusqu’à 50 %  
de réduction sur 

les traversées 
France–Algérie 

L’Entreprise nationale de trans‐
port maritime de voyageurs a 
lancé une offre promotionnelle 
concernant certaines traversées 
maritimes. Selon l’entreprise, 
cette offre propose des réduc‐
tions allant jusqu’à 50 %, 
incluant le prix des repas pour la 
première classe. Elle a précisé 
que cette promotion exception‐
nelle concerne les traversées 
programmées depuis la France, 
au départ des ports de Marseille 
et Sète, à destination de l’Algérie 
via les ports de Annaba, Skikda, 
Béjaïa, Alger et Oran. L’entrepri‐
se a invité les personnes intéres‐
sées à s’inscrire rapidement, le 
délai de l’offre prenant fin le 31 
août courant.

ÉCONOMIE

Les cours du pétrole restent indécis

Les cours du pétrole étaient 
indécis hier, avant la ren‐
contre à Washington entre 
Donald Trump et le prési‐
dent ukrainien Volodymyr 
Zelensky, entouré par des 
dirigeants européens, qui 
pourrait avoir un impact sur 
les sanctions liées au pétrole 
russe, selon l'AFP. Initiale‐
ment dans le rouge, le prix 
du baril de Brent ou brut de 
mer du nord, est une varia‐
tion de pétrole brut faisant 
office de référence en Euro‐
pe, coté sur l'InterContinen‐
tal Exchange (ICE), place 

boursière spécialisée dans le 
négoce de l'énergie. Il est 
devenu le premier standard 
international pour la fixa‐
tion des prix du pétrole de la 
mer du Nord, pour livraison 
en octobre, grignotait 0,55% 
à 66,21 dollars vers 09H25 
GMT (11H25 HEC). Son 
équivalent américain, le 
baril de West Texas Interme‐
diate, pour livraison en sep‐
tembre, grappillait 0,70% à 
63,24 dollars. Pour l'or noir, 
une avancée diplomatique 
pourrait induire des sanc‐
tions allégées contre la Rus‐

sie, y compris pour son sec‐
teur énergétique. Une éven‐
tuelle "levée des sanctions 
en vigueur" sur Moscou 
"devrait en principe" égale‐
ment "peser sur les prix du 
gaz", indique Bjarne Schiel‐
drop, de Seb. Lundi, le 
contrat à terme du TTF néer‐
landais, considéré comme la 
référence européenne du 
gaz naturel, reprenait 
0,80%, à 31,280 euros le 
mégawattheure (MWh), 
après avoir touché un plus 
bas depuis mai 2024, à 
30,300 euros/MWh.
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TIZI-OUZOU 

Charmes de la nature et des sites 
touristiques 

Le Petit Paradis, le Caroubier, 
Tassalast sont entre autres 
les plages prisées par les 
vacanciers. Chaque été, la 
wilaya de Tizi‐Ouzou se 
transforme en un véritable 
pôle d'attraction touristique, 
offrant aux estivants la splen‐
deur de son littoral, de ses 
montagnes et la richesse de 
son patrimoine culturel, ce 
qui ne manque pas de sédui‐
re les vacanciers en quête de 
repos. Loin de l'agitation des 
grandes villes, Tizi‐Ouzou 
avec ses sites pittoresques en 
montagne comme le long de 
ses 85 km de littoral, et ses 
villages, propose une immer‐
sion unique aux touristes. 
Dans cette wilaya, les tradi‐
tions ancestrales côtoient un 
tourisme de plus en plus 
diversifié. Les huit plages 
autorisées à la baignade 
réparties sur les daïras de 
Tigzirt à Azeffoun, Feraoun, 
et autres plages connaissent 
un engouement particulier. 
Petit Paradis, le Caroubier, 
Tassalast sont entre autres 
plages prisées par les vacan‐
ciers. Outre les baignades 
rafraîchissantes, les visiteurs 
peuvent découvrir, à l’occa‐
sion, la richesse du patrimoi‐
ne culturel et artisanal local 
grâce aux foires et exposi‐
tions organisées par le sec‐
teur du tourisme et de l’arti‐
sanat dans les villes côtières 
à l’instar de celle abritée par 
le port de Tigzirt. Ces foires 
permettent d'admirer le 
savoir‐faire local, qu'il s'agis‐
se de poterie, de tapisserie, 
de vannerie ou de bijoux ber‐
bères et habits traditionnels, 
offrant ainsi une dimension 
culturelle enrichissante aux 
journées balnéaires, tout en 
proposant aux estivants de 
repartir avec un souvenir 
authentique de la région. 
S’inscrivant dans la 
démarche de la promotion du 
tourisme et l'attraction de 
plus de touristes, l’Assemblée 
populaire communale (APC) 
d’Azeffoun, une commune 
côtière au nord de Tizi‐
Ouzou, se mobilise pour pro‐
mouvoir le secteur touris‐

tique, selon son président, 
Smail Chaallal, qui souligne 
que l'objectif est de diversi‐
fier l'offre, au‐delà du touris‐
me balnéaire, en explorant de 
nouvelles opportunités. 
Outre les deux plages de la 
commune, Plage du centre et 
Le Caroubier, et un front de 
mer qui a bénéficié de tra‐
vaux d’assainissement, 
d’aménagement et d’embel‐
lissement, l’APC prévoit éga‐
lement de valoriser des sites 
non balnéaires. C’est le cas de 
Taguemount Boudrar, un lieu 
idéal pour les pique‐niques et 
les randonnées, offrant une 
vue imprenable sur la Médi‐
terranée. Par ailleurs, pour 
les amoureux de la nature, le 
massif du Djurdjura est un 
incontournable, à condition 
que les randonnées soient 
encadrées par des profes‐
sionnels pour préserver sa 
faune et sa flore, notamment 
les espèces protégées. Ses 
sommets imposants, ses pay‐
sages à couper le souffle et 
ses lacs éphémères comme 
Tamda Ouguelmim, ou enco‐
re ses alpages et ses sources, 
sont le théâtre de sorties et 
randonnées qui attirent de 
nombreux adeptes du grand 
air. Les hauteurs du Djurdju‐
ra offrent des panoramas à 

couper le souffle sur les vil‐
lages perchés à flanc de mon‐
tagne. Un patrimoine naturel 
qu'il est impératif de préser‐
ver de toute forme de pollu‐
tion anthropique pouvant 
perturber le fragile écosystè‐
me du Parc national du 
Djurdjura (PND) classé réser‐
ve de biosphère. La saison 
estivale à Tizi‐Ouzou est éga‐
lement rythmée par une série 
de fêtes et festivals qui ani‐
ment les villages de la wilaya. 
Le tapis d'Ath Hicham, le 
bijou d'Ath Yenni, la poterie 
de Maâtkas et d'Ath Kheir, la 
figue de Lemsella, la robe 
kabyle, la figue de Barbarie et 
la forge à Bouzeguène. Ce 
sont autant d'activités artisa‐
nales et de produits du ter‐
roir célébrés par les villa‐
geois et qui attirent les 
foules. La commune d’"Ath 
Bouaddou, située au sud‐
ouest de Tizi‐Ouzou, dans la 
daïra des Ouadhias, est un 
exemple de localité de mon‐
tagne dont les responsables 
ont su exploiter les res‐
sources locales pour créer de 
la richesse en développant sa 
vocation touristique. "Nous 
œuvrons à exploiter et valori‐
ser les atouts dont dispose la 
commune avec l'ambition de 
générer de la richesse et 

développer l’économie loca‐
le. C’est la raison pour laquel‐
le nous avons choisi de déve‐
lopper le tourisme de mon‐
tagne", a expliqué à l'APS Sli‐
mane Bouaziz, le président 
de l'APC. Plusieurs projets 
touristiques ont ainsi vu le 
jour, ou sont en cours de réa‐
lisation, dans cette localité 
déjà connue des passionnés 
de randonnée pour son lac 
Tamda Ouguelmim, un site 
très apprécié des touristes. 
Parmi les autres projets, le 
président de l'APC a cité 
l'aménagement du site de 
Tamda Ouvarane et le projet 
d'exploitation touristique 
d'une grotte féerique, actuel‐
lement au stade des discus‐
sions avec les services 
concernés. Parallèlement, les 
villages lauréats du ''Prix 
Rabah Aïssat du village le 
plus propre'', propres et 
embellis, attirent eux aussi 
un nombre croissant de visi‐
teurs. Ces localités, véritables 
modèles de civisme et de pré‐
servation de l'environne‐
ment, suscitent la curiosité 
des touristes qui s’y rendent 
pour apprécier le fruit de l’ef‐
fort commun de toute une 
communauté en faveur d’un 
cadre de vie agréable.

BORDJ BOU 
ARRERIDJ 

La forêt 
récréative de 
Boumergued 

réhabilité 
La forêt récréative de Bou‐
mergued rouvre ses portes 
avec une nouvelle série 
d’attractions pour les ama‐
teurs de divertissement et 
de nature. L’espace récréatif 
de la forêt de Boumergued, 
situé à l’entrée est de Bordj 
Bou Arreridj, a récemment 
rouvert ses portes après 
une importante opération 
de réhabilitation et de 
réaménagement, a indiqué 
dimanche le directeur de la 
jeunesse et des sports (DJS), 
Djamel Dechir. Dans une 
déclaration à l’APS, le même 
responsable a précisé que 
cet espace a été réaménagé 
pour un coût de 90 millions 
de dinars. Les travaux ont 
inclus la plantation de plus 
de 400 arbustes, la création 
de vastes espaces verts, 
l’installation d’aires de jeux 
pour enfants et de kiosques 
de service, ainsi que la mise 
en place de plusieurs équi‐
pements répondant aux 
attentes de la population. 
Dechir a ajouté qu’une 
auberge de jeunes d’une 
capacité de 50 lits viendra 
renforcer cet espace récréa‐
tif « dans les tout prochains 
jours », afin de promouvoir 
diverses activités pour les 
jeunes visiteurs attendus de 
plusieurs wilayas. Des tra‐
vaux pour la réalisation 
d’une piste d’athlétisme 
seront également lancés « 
dans les plus brefs délais », 
en plus de l’aménagement 
de pistes cyclables, de sen‐
tiers de randonnée et de 
circuits de course à pied. 
Selon le DJS, l’objectif est de 
faire de ce lieu « un espace 
d’oxygénation pour les 
familles de Bordj Bou Arre‐
ridj et un pôle d’attraction 
pour les sportifs et les visi‐
teurs des wilayas voisines, 
tout en contribuant à la pro‐
motion du tourisme fores‐
tier dans la région ». Il a 
également souligné que des 
événements culturels et des 
activités pour la jeunesse y 
seront organisés. 

La splendeur de la nature et les sites touristiques captivent les vacanciers.  Les huit plages 
autorisées à la baignade réparties sur les daïras de Tigzirt à Azeffoun, Feraoun, et autres 
plages connaissent un engouement particulier.

Plus de 240.000 quintaux de fruits de saison attendus 
Une production de plus de 240.000 
quintaux de fruits de saison est 
attendue dans la wilaya de Mascara 
au titre de la campagne agricole 
2024‐2025. La campagne de récolte 
des fruits de saison a débuté, récem‐
ment, couvrant une superficie pro‐
ductive totale de plus de 7.700 hec‐
tares, selon un communiqué de la 
direction des Services agricoles 
(DSA) de la wilaya de Mascara. Les 
principales variétés concernées par 
cette production sont la pêche (nec‐
tarine), les nèfles, la grenade, la 

poire, l’abricot, la cerise, la figue de 
barbarie, la pomme et le raisin, a‐t‐
on précisé. La DSA prévoit une haus‐
se de la production de fruits esti‐
vaux par rapport à la saison précé‐
dente, qui avait enregistré un ren‐
dement de plus de 230.000 quin‐
taux. Cette progression est attribuée 
aux conditions climatiques favo‐
rables, notamment les précipita‐
tions importantes enregistrées en 
février et mars, ainsi qu’à l’exten‐
sion des superficies irriguées, grâce 
à la mise en exploitation de nou‐

veaux puits souterrains dans la 
région. Dans le cadre de la nouvelle 
campagne, la direction des services 
agricoles, en collaboration avec la 
Chambre d’agriculture de la wilaya, 
a mis en place un programme inten‐
sif de vulgarisation visant à pro‐
mouvoir la filière arboricole. Ce pro‐
gramme comprend des sorties de 
sensibilisation sur le terrain à desti‐
nation des agriculteurs affiliés à 
cette filière, ainsi que l’organisation 
de sessions de formation sur les 
techniques modernes de culture 

arboricole, animées par des spécia‐
listes issus d’instituts technolo‐
giques relevant du ministère de 
l’Agriculture et du Développement 
rural, selon la même source. 
Pour rappel, la culture des arbres 
fruitiers est largement répandue à 
travers plusieurs communes de la 
wilaya de Mascara, notamment à 
Tizi, Mascara, Matmore, Tighennif, 
Hachem, Oued El Abtal, El Bordj, 
Ghriss, Aouf, Bouhanifia, Oued Taria, 
Mohammadia, Bouhenni, Sig, El 
Ghomri et Zahana.

MASCARA 
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Les restrictions spéci‐
fiques à chaque manège 
doivent être connues afin  
d’assurer une supervision 

parentale appropriée et  per‐
mettre aux enfants de vivre une 
expérience de manège agréable 
et sécurisée. Les manèges sont 
une source de plaisir pour les 
enfants de tous âges. Cependant, 
ces attractions ne sont  pas tou‐
jours une partie de plaisir. Il est 
en effet primordial  de connaître 
les règles et recommandations 
pour que les enfants puissent 
profiter sereinement et en toute 
sécurité de ces attractions. A 
partir de quel âge un enfant 
peut‐il vraiment en faire sans 
aucun risque et quelles sont les 
précautions à prendre en consi‐
dération ? Des questions qui 
reviennent souvent d’autant que 
les manèges qui peuvent sem‐
bler inoffensifs présentent cer‐
tains dangers si les règles de 
sécurité ne sont pas respectées. 
S’il n’y a pas d’âge universel à 
partir duquel un enfant peut 
monter sur un manège, car cela 
dépend de plusieurs facteurs, 
dont le type de manège, il existe 
des restrictions spécifiques et les 
capacités individuelles de l’en‐
fant à prendre en considération. 
Toutefois, chaque manège est 

conçu, selon une tranche d’âge. 
Pour les tout‐petits, dès l’âge de 
1 an, les manèges sont générale‐
ment lents, de petite taille et 
offrent des sièges adaptés à la 
morphologie des jeunes enfants. 
Ils sont souvent accompagnés de 
ceintures de sécurité pour garan‐
tir la sécurité des enfants. Les 

parents peuvent accompagner 
leurs enfants s’ils ne sont pas 
encore en mesure de s’asseoir ou 
de se tenir debout seuls. 
 
FACTEURS À PRENDRE EN 
CONSIDÉRATION 
Ainsi, à partir de 3 ans, « les 
enfants peuvent généralement 

monter sur des manèges plus 
rapides et plus grands, tels que 
les carrousels ou les autos tam‐
ponneuses. Cependant, il est 
conseillé de vérifier les restric‐
tions d’âge et de taille spéci‐
fiques à chaque manège, car elles 
peuvent varier. Les enfants doi‐
vent être capables de com‐

prendre et de suivre les instruc‐
tions de sécurité et être accom‐
pagnés d’un adulte si nécessaire 
». L’âge n’est pas le seul critère 
pour déterminer si un enfant est 
prêt à monter sur un manège. Il 
est important de tenir compte 
d’autres facteurs tels que les 
capacités physiques et émotion‐
nelles. Les parents doivent éva‐
luer les capacités physiques et 
émotionnelles de leur enfant 
avant de les laisser monter sur 
un manège. Ces attractions ont 
souvent des restrictions d’âge, de 
taille ou de poids pour garantir la 
sécurité des utilisateurs. Ces res‐
trictions sont généralement affi‐
chées à l’entrée du manège ou 
indiquées par le personnel. Il est 
crucial de respecter ces règles 
pour éviter les accidents et assu‐
rer le bien‐être de tous les parti‐
cipants. Les parents doivent faire 
preuve de vigilance . En effet, « la 
supervision parentale est essen‐
tielle pour garantir la sécurité 
des enfants sur les manèges. Les 
parents doivent être attentifs aux 
instructions et veiller à ce que 
leur enfant les comprenne et les 
suive. Dans certains cas, il peut 
être nécessaire d’accompagner 
l’enfant sur le manège pour 
assurer sa sécurité ». 

A.B

MANÈGE 

A Quel âge un enfant peut-il monter  
sur un manège ? 

SOCIÉTÉ

Quels sont  les 
facteurs à prendre 
en compte pour 
assurer la sécurité 
et le bien-être des 
enfants?.  Ce sont 
autant de questions  
qui reviennent 
souvent pour 
rappeler 
l'importance  de 
prendre en 
considération les 
capacités 
individuelles de 
l’enfant.            

Les bienfaits du raisin sur la santé 
Petit fruit aux multiples couleurs, le 
raisin est bien plus qu'une simple 
gourmandise estivale. Véritable tré‐
sor pour la santé, il regorge de nom‐
breux bienfaits, souligne le site Top 
santé. Le raisin est une source de 
nutriments variés. Il existe plusieurs 
variétés de raisins, chacune offrant 
des caractéristiques distinctes en 
termes de goût, de couleur et de bien‐
faits nutritionnels. Les raisins rouges 
sont particulièrement riches en 
anthocyanines, des pigments antioxy‐
dants qui leur donnent leur couleur 
caractéristique. Ces antioxydants, 
comme le resvératrol, sont réputés 
pour leurs propriétés anti‐inflamma‐
toires et leur rôle dans la protection 
cardiovasculaire. Les raisins blancs 
ont une couleur plus claire et un goût 
légèrement moins sucré que les rai‐
sins rouges. Ils sont riches en potas‐
sium et en vitamine C, ce qui les rend 
bénéfiques pour le soutien du systè‐
me immunitaire et la régulation de la 
pression artérielle. Pour ceux qui pré‐
fèrent un goût plus doux et une 
meilleure teneur en vitamine C, les 
raisins blancs sont une option idéale. 
Les raisins noirs contiennent une 
concentration élevée de polyphénols, 
y compris le resvératrol, qui est parti‐
culièrement puissant dans la peau des 
raisins noirs. Pour résumer, les rai‐
sins rouges et noirs sont particulière‐
ment riches en anthocyanes, des pig‐
ments puissants aux propriétés anti‐
oxydantes. Les raisins blancs (parfois 
appelés raisins verts), quant à eux, 
contiennent une concentration plus 
élevée de vitamine C. 
  
DES PROPRIÉTÉS ANTI-
INFLAMMATOIRES ET 
ANTIOXYDANTES 
Les raisins sont une excellente source 
d'antioxydants, notamment le resvé‐

ratrol et les flavonoïdes. Ces compo‐
sés sont connus pour leurs propriétés 
anti‐inflammatoires et leur capacité à 
neutraliser les radicaux libres, des 
molécules instables qui endomma‐
gent les cellules et accélèrent le 
vieillissement. 
Des études ont montré que le resvéra‐
trol, un polyphénol présent dans la 
peau des raisins noirs, peut contri‐
buer à la prévention des maladies car‐
diovasculaires en réduisant l'inflam‐
mation et en améliorant la santé des 
vaisseaux sanguins. Les vitamines C 
et E, abondantes dans le raisin, sont 
essentielles pour une peau saine. La 
vitamine C joue un rôle crucial dans la 
production de collagène, une protéine 
qui aide à maintenir l'élasticité de la 
peau, tandis que la vitamine E protège 
la peau contre les dommages causés 
par les radicaux libres. En plus de leur 
consommation, les extraits de raisin 
sont souvent utilisés dans les pro‐
duits de soin de la peau pour leurs 
propriétés hydratantes et antioxy‐
dantes. Les raisins, avec leur faible 
teneur en calories et leur richesse en 
fibres, sont une excellente option 
pour ceux qui cherchent à gérer leur 
poids. Les fibres alimentaires aident à 
prolonger la sensation de satiété, ce 
qui peut réduire les grignotages entre 
les repas. 
 
BÉNÉFIQUE  POUR LE CŒUR ET 
LA CIRCULATION SANGUINE 
Le raisin favorise le transit intestinal. 
La fibre présente dans les raisins joue 
un rôle clé dans la santé digestive. Elle 
favorise le bon fonctionnement du 
système intestinal en régulant le tran‐
sit et en prévenant la constipation. De 
plus, les raisins contiennent des com‐
posés naturels qui peuvent aider à 
maintenir une flore intestinale équili‐
brée. Ce fruit réduit le taux de mauvais 

cholestérol. Une étude publiée en 
novembre 2022 dans le Journal of Cli‐
nical Nutrition a évalué l'impact de la 
consommation de raisins sur les 
niveaux de cholestérol total et LDL 
chez des adultes en bonne santé. Les 
résultats ont montré que la consom‐
mation régulière de raisins entraînait 
une réduction significative des 
niveaux de cholestérol LDL ("mauvais 
cholestérol") et du cholestérol total. 
Les chercheurs ont attribué ces effets 
bénéfiques aux antioxydants et aux 
fibres présents dans les raisins. Il est 
également bon pour la circulation san‐
guine. Le resvératrol, un polyphénol 
présent principalement dans la peau 
des raisins noirs et rouges, a été asso‐
cié à une réduction du risque de for‐
mation de caillots sanguins. Ce com‐
posé possède des propriétés anticoa‐
gulantes : il peut inhiber l'agrégation 
des plaquettes, un processus clé dans 
la formation de caillots sanguins. En 
réduisant la capacité des plaquettes à 
se regrouper, il diminue le risque de 
formation de caillots. Ce polyphénol a 
aussi des propriétés anti‐inflamma‐
toires, qui aident à maintenir la santé 
des vaisseaux sanguins. Une inflam‐
mation chronique peut contribuer à 
l'accumulation de plaques et à la for‐
mation de caillots, donc en réduisant 
l'inflammation, le resvératrol contri‐
bue à une meilleure santé vasculaire. 
 
AMÉLIORATION DES FONCTIONS 
COGNITIVES 
Une étude randomisée contrôlée, 
publiée en mars 2023 dans la revue 
Frontiers in Nutrition, a investigué les 
effets de la consommation quotidien‐
ne de jus de raisin sur la fonction 
cognitive et le métabolisme cérébral 
chez des adultes âgés. Les résultats 
ont montré que la consommation de 
jus de raisin, riche en polyphénols, 

était associée à une amélioration 
significative de la mémoire, de la 
vitesse de traitement cognitif et du 
métabolisme cérébral. Les chercheurs 
ont attribué ces effets positifs aux pro‐
priétés antioxydantes des polyphé‐
nols présents dans les raisins, qui peu‐
vent aider à réduire le stress oxydatif 
et l'inflammation dans le cerveau. Une 
autre étude, publiée en 2017 dans la 
revue Experimental Gerontology, a 
évalué l'impact de la consommation 
de raisins sur 10 patients âgées (72 
ans en moyenne) présentant un déclin 
cognitif léger. Les résultats ont mon‐
tré qu'une consommation quotidienne 
de 72 g de raisin pendant 6 mois 
aurait un effet protecteur sur le méta‐
bolisme cérébral. Le raisin est une très 
bonne source de glucides, dont le cer‐
veau et les muscles ont besoin. Mais ce 
fruit est aussi une grande source d'eau 
(qui le compose à 82%), de fibres, de 
vitamines et de minéraux (comme le 
potassium).  
Manger du raisin le soir peut être tout 
à fait bénéfique dans le cadre d'une 
alimentation équilibrée. Les raisins 
sont faibles en calories et riches en 
antioxydants, ce qui en fait une colla‐
tion légère et nutritive. Le raisin 
contient du mélatonine, une hormone 
qui aide à réguler le cycle veille‐som‐
meil. Cela pourrait favoriser un 
meilleur sommeil.  
Leur teneur en fibres et en eau peut 
également aider à la digestion et à 
l'hydratation. Sa teneur en sucres 
naturels procure une énergie douce, 
idéale si vous ressentez une petite 
faim avant de dormir sans provoquer 
de surcharge digestive. Cependant, si 
vous êtes sensible aux pics de glycé‐
mie ou si vous surveillez votre 
consommation de sucre, il peut être 
prudent de consommer des raisins 
avec modération le soir. 
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1 mort et  

44 personnes  
disparues dans 

la chute d'un 
bus dans un 

fleuve  
Un bus de transport en commun 
est tombé dans le fleuve Ouémé 
après avoir heurté la rambarde 
d’un pont à hauteur de la ville de 
Glazoué dans le centre du Bénin, 
à près de 230 km de Cotonou. 
Dans un communiqué publié 
dimanche, le ministre béninois 
de l'Intérieur a fait le point sur le 
bilan de l'accident. Le bilan pro‐
visoire dénombre 1 mort, neuf 
rescapés et 44 disparus. Selon 
Alassane Seidou, qui s'est lui‐
même rendu sur les lieux du 
drame dans la nuit de samedi à 
dimanche, un bus de transport 
en commun est tombé dans le 
fleuve Ouémé après avoir heurté 
la rambarde d’un pont à hauteur 
de la ville de Glazoué dans le 
centre du pays, à près de 230 km 
de Cotonou. Le communiqué 
signale que les recherches se 
poursuivent activement pour 
retrouver les disparus. D’après 
les premiers éléments fournis 
par les autorités béninoises, le 
véhicule a quitté Lomé, la capita‐
le togolaise pour Niamey au 
Niger, via le Bénin. Il transpor‐
tait 54 passagers qui sont pour 
la plupart, des Béninois et des 
Nigériens.Le conducteur aurait 
perdu le contrôle du véhicule, 
selon les autorités locales. 
 

 

ONU 

  Le Rwanda 
réfute les 

allégations de 
soutien au M23  

Lundi, Kigali a traité de "fausses 
accusations" les rapports du 
Bureau des droits de l'homme de 
l'ONU. Selon les Nations unies, 
l'armée rwandaise a soutenu les 
rebelles dans la prise de contrôle 
de localités essentielles avec 319 
civils tués dans l'Est de la Répu‐
blique démocratique du Congo. 
Le Bureau des droits de l'homme 
a fondé son rapport sur des 
témoignages accablants après 
une série d'attaques contre 
quatre villages de la province du 
Nord‐Kivu en juillet. Le ministère 
rwandais des affaires étrangères 
a déclaré que "l'inclusion gratui‐
te" de l'armée rwandaise dans 
les allégations est "inacceptable" 
et remet en question la crédibili‐
té du bureau des droits de l'hom‐
me de l'ONU et sa méthodologie 
pour enquêter sur la situation. La 
diplomatie rwandaise ajoute que 
les accusations de l'ONU risquent 
de saper les efforts de la mission 
de maintien de la paix dans la 
région. Le gouvernement congo‐
lais et les rebelles du M23 ont 
signé une déclaration de prin‐
cipes le 19 juillet à Doha au 
Qatar, à la suite d'un accord de 
paix conclu le 27 juin entre la 
RDC et le Rwanda par l'intermé‐

diaire de Washington.

La commission électorale 
birmane a annoncé lundi 
que des élections géné‐
rales se tiendront au 

Myanmar le 28 décembre, ont 
rapporté les médias d'État. Les « 
élections générales démocra‐
tiques multipartites » ont lieu le 
dimanche 28 décembre, a rap‐
porté MRTV, citant une notifica‐
tion de la Commission électorale 
de l'Union. Les dernières élec‐
tions générales dans ce pays 
d'Asie du Sud‐Est ont eu lieu en 
novembre 2020 et ont été rem‐
portées par la Ligue nationale 
pour la démocratie (NLD. La 
première phase des élections 
générales multipartites se tien‐
dra le 28 décembre, conformé‐
ment à la Constitution et aux lois 
en vigueur, et a déclaré que les 
dates des phases suivantes 
seraient annoncées en temps 
voulu , a annoncé la Commission 
électorale de l'Union. Le diri‐
geant birman Min Aung Hlaing a 
déclaré en juin que les élections 
se tiendraient en décembre de 
cette année et en janvier de l'an‐
née prochaine, selon un article 
du quotidien public The Global 
New Light of Myanmar. Pour 

rappel, l’armée birmane a 
annoncé récemment,  la levée de 
l’état d’urgence dans le pays à 
l’approche des élections  géné‐
rales de décembre prochain, ont 
rapporté des médias. « L’état 
d’urgence est aboli aujourd’hui 
afin que le pays puisse organiser  
des élections sur le chemin vers 
une démocratie multipartite », a 
déclaré le  porte‐parole de l’ar‐

mée, Zaw Min Tun, dans un mes‐
sage vocal, repris par les  
médias, mettant fin au régime 
d’exception décrété après le 
coup de force  militaire de 
février 2021 qui a renversé la 
dirigeante Aung San Suu Kyi. 
L’état d’urgence a été reconduit 
à plusieurs reprises, dans un 
contexte de  conflit civil étendu 
dans plusieurs régions du pays, 

entre l’armée et ses  opposants 
politiques. Cette mesure d’ex‐
ception avait conféré au chef de 
l’armée, Min Aung  Hlaing, le 
pouvoir suprême sur les pou‐
voirs législatif, exécutif et  judi‐
ciaire. En mars dernier, l’armée 
birmane avait fixé la date des 
élections  générales en 
décembre prochain ou janvier 
2026.

MYANMAR 

Des élections générales  
fin  décembre 2025 

La première phase des 
élections générales 
multipartites se tiendra 
le 28 décembre, 
conformément à la 
Constitution et aux lois 
en vigueur Les dates 
des phases suivantes 
seront annoncées en 
temps voulu, a annoncé 
la Commission 
électorale de l'Union. 
L’armée birmane a 
annoncé récemment,  
la levée de l’état 
d’urgence dans le pays 
à l’approche des 
élections  générales. 
 

Le bilan de l'explosion d'une usine 
d'armement dans la région de Riazan 
en Russie s'élève désormais à 20 
morts et plus de 100 blessés, ont 
annoncé lundi les autorités locales, et 
une enquête a été ouverte pour non‐
respect des normes de sécurité. 
Un premier bilan avait fait état de 11 
morts après cette explosion surve‐
nue vendredi dans l'usine Elastik, à 
200 km au sud‐est de Moscou, qui 
produit des explosifs et des muni‐
tions, selon des médias indépen‐
dants. 
"20 personnes sont mortes à cause 
de cet accident", ont annoncé les 
autorités locales lundi sur Telegram, 
ajoutant que 134 personnes avaient 

été blessées, dont 31 étaient toujours 
hospitalisées. Une journée de deuil a 
été décrétée dans la région lundi.La 
chaîne Telegram russe 112, réputée 
proche des forces de l'ordre, affirme 
que l'explosion a été déclenchée par 
la détonation accidentelle d'un 
obus.L'usine avait déjà reçu plusieurs 
avertissements des autorités concer‐
nant le non‐respect des normes de 
sécurité, ajoute cette même source. 
Des images publiées par le ministère 
russe des Situations d'urgence mon‐
trent un des murs de l'usine réduit 
en ruines. Selon les autorités, les 
opérations de secours étaient tou‐
jours en cours lundi, trois jours après 
l'accident. Le Comité d'enquête, 

chargé des principales investiga‐
tions, a ouvert une enquête criminel‐
le pour violation des règles de sécuri‐
té industrielle, précisant que l'explo‐
sion n'avait pas été causée par une 
attaque ukrainienne. Depuis le début 
de l'assaut russe sur l'Ukraine en 
2022, Kiev a riposté par des attaques 
sur des infrastructures industrielles 
russes. Les explosions ou incendies 
accidentels sont courants en Russie 
du fait de la vétusté des infrastruc‐
tures, souvent soviétiques, et/ou du 
non‐respect des normes de sécurité. 
En 2021, une explosion accidentelle 
avait fait 17 morts dans cette même 
usine. Des responsables avaient 
écopé de peines de prison.

Plus de quarante per‐
sonnes sont portées 
disparues après le 
naufrage d’une 
embarcation trans‐
portant des passagers 
dans l’État de Sokoto, 
au nord‐ouest du 
Nigeria, ont indiqué 
dimanche les autori‐
tés locales. La direc‐
trice générale de 
l’Agence nationale de 
gestion des urgences 
(NEMA), Zubaida 
Umar, a précisé dans 
un communiqué que 
l’embarcation se ren‐
dait au marché de 
Goronyo lorsqu’elle a 
chaviré sur une riviè‐
re de la région. Selon 

Umar, dix personnes 
ont pu être secou‐
rues, tandis que les 
recherches se pour‐
suivent pour retrou‐
ver les autres passa‐
gers disparus.Les 
naufrages de 
pirogues sont fré‐
quents au Nigeria, 
notamment pendant 
la saison des pluies, 
lorsque le niveau des 
cours d’eau s’élève et 
rend la navigation 
plus périlleuse. Fin 
juillet, le chavirement 
d’une autre embarca‐
tion dans la région de 
Shiroro, dans l’État 
du Niger, avait fait au 
moins 25 morts.

Le bilan de l'explosion de l'usine 
d'armement atteint 20 morts 

Plus de 40 disparus 
dans le naufrage d’une 
embarcation 

 NIGERIA 

Le président américain Donald 
Trump a appelé le président ukrai‐
nien Volodymyr Zelensky à renon‐
cer à la Crimée et à l’adhésion de 
l’Ukraine à l’OTAN, affirmant que 
ces deux sujets n’étaient plus à 
l'ordre du jour. Ce lundi à la Mai‐
son‐Blanche, Trump a reçu  Zelens‐
ky ainsi que des dirigeants euro‐
péens pour des entretiens sur le 
processus de paix et la situation en 
Ukraine. Le président américain a 
souligné qu’il était fier d’accueillir 
autant de dirigeants européens et 
que des discussions importantes 
sur le processus menant à la paix 
avaient lieu. "S’il le souhaite, il peut 
mettre fin immédiatement à la 
guerre avec la Russie ou continuer 
à se battre", a déclaré Trump à pro‐
pos de Zelensky sur les réseaux 
sociaux. Il a également affirmé que 
"l’ancien président Barack Obama 

avait cédé la Crimée à la Russie 
sans tirer un seul coup de feu” et 
que ce territoire ne pouvait plus 
être récupéré. Il a précisé que l’ad‐
hésion de l’Ukraine à l’OTAN n’était 
plus un sujet d'actualité.

 Zelensky appellé à renoncer à la Crimée 
et  l’adhésion à l’OTAN

 

RUSSIE 

RENCONTRE TRUMP-ZELENSKY 
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Ismaël Bennacer ne com‐
mence pas ce nouvel 
exercice capital  pour lui, 
et espère être au rendez‐

vous pour la CAN,  de la 
meilleure des façons. N'ayant 
pas bénéficié d'une prépara‐
tion estivale de qualité, avec 
un club qui ne compte pas 
sur lui et lui a clairement fait 
comprendre, le milieu de ter‐

rain 

attend, et il attend avec une 
patience remarquable. 
Depuis l'ouverture de la 
fenêtre des transferts, il a en 
effet exprimé un refus clair 
avant même que bien des 
intérêts ne deviennent 
concrets, qu'ils soient espa‐
gnols (Betis Séville), turcs 
(Besiktas), saoudiens (Al 
Ittihad) ou italiens (Fioren‐
tina). Le champion d'Afrique 
2019 l'a bien fait com‐
prendre à ses dirigeants: ce 
sera l'OM, ou rien. 
Ainsi, le bras de fer s'est 
poursuivi tout au long de cet 
été. La Gazetta Dello Sport, 
confirmant les informations 
révélées récemment, annon‐
ce que Marseille est à nou‐
veau sur les traces du 
joueur, très apprécié de 
Roberto De Zerbi, et conti‐
nue à négocier. Milan déses‐
père de voir Bennacer par‐
tir, et le calendrier (nous 
sommes le 18 août, la saison 
a déjà repris) ne leur permet 
plus d'être aussi exigeants 
qu'il y a un mois, c'est‐à‐dire 

un transfert de l'ordre de 12 
à 15 millions d'euros, ce qui 
devrait (enfin!) faciliter les 
négociations. Un prêt avec 
option d'achat obligatoire 
pourrait être une solution, 
mais il faudra alors que les 
Italiens revoient à la baisse 
leurs exigences. Quoi qu'il 
en soit, Ismaël Bennacer est 
jusqu'ici extrêmement dis‐
cret. Ni son état physique 
actuel, lui qui s'était préparé 
au Qatar à la fin de la saison, 
ni son état d'esprit, lui qui 
sort de plusieurs saisons 
très difficiles et qui sait que 
sa côte s'est fortement 
dégradée, ne sont connus. A 
l'approche d'un exercice 
2025‐2026 où l'Équipe 
Nationale aura besoin de lui, 
entre CAN et possible Coupe 
du Monde, il faut espérer que 
sa situation se décante très 
vite, d'abord, et qu'il retrou‐
ve de sa superbe, enfin. 
 
SON HEURE DEVRAIT 
ARRIVER 
A quelques jours donc de la 

fermeture du mercato 
estival, l’heure du joueur 
devrait arriver et celui‐ci 
pourrait enfin voir le bout 
du tunnel, du moins il l’es‐
père de tout cœur, sachant 
qu’il est resté concentré 
sur son travail et a fait du 
mieux qu’il pouvait pour 
garder une certaine forme 
qui lui permettrait de 
retrouver les terrains au 
cas où cela se décantera. 
On croit savoir qu’il 
redouble d’efforts sur le 
plan physique pour être au 
rendez‐vous et donc jouer 
dès le règlement de ce dif‐
férend. La perspective de 
la Coupe d’Afrique l’inté‐
resse aussi au plus point et 
c’est pour cela qu’il entend 
se donner à fond pour 
pouvoir prendre part à 
cette compétition impor‐
tante pour lui et pour la 
sélection nationale. 
 

Marouane A.  

 
BENFICA LISBONNE 

 UNE PREMIÈRE OFFRE  
POUR AMOURA 

Benfica Lisbonne, pensionnaire de la division 1 por‐
tugaise de football, a formulé une première offre 
officielle de 27 millions d'euros, plus bonus, pour 
s'attacher les services de l'attaquant international 

algérien de VfL Wolfsburg (Div.1 allemande), Moha‐
med Amine Amoura, rapportent des médias locaux, 
dimanche. Une offre qui devrait être rejetée par la 
formation allemande, puisque cette dernière récla‐

merait entre 35 et 40 millions d'euros, pour céder le 
joueur algérien au vice‐champion du Portugal, pré‐

cise la même source. Auteur d’une saison 2024‐
2025 remarquable, Amoura (25 ans) a inscrit 10 

buts et délivré 9 passes décisives en 31 matches de 
Bundesliga. Lié à Wolfsburg jusqu’en 2029, le 

buteur algérien est considéré comme l'un des tau‐
liers du projet de reconstruction du club allemand, 
11e au classement finale du précédent exercice. Les 
dirigeants misent sur l’international algérien pour 
relancer les ambitions européennes du club dans 

les prochaines saisons, à moins que Benfica ne déci‐
de de satisfaire les exigences financières de Wolf‐

sburg. 
 

 PRÉPARATION 
 MCA 05 - MOC 01  

Le MC Alger s'est imposé face au MO Constantine  5‐
1 (mi‐temps : 3‐0), en match amical préparatoire 

disputé dimanche sur le terrain annexe du stade du 
19‐mai 1956 d'Annaba, en vue de la prochaine sai‐

son 2025‐2026 de la Ligue 1 Mobilis et Ligue 2 
amateur de football. Le "Doyen" a pris les devants, 
en marquant deux buts, coup sur coup, sur un dou‐

blé de Mehdi Boucherit, avant que l'Ivoirien Kipré Jr 
ne marque le troisième le but, peu avant la pause. 
Le MOC a réagi en réduisant le score juste après la 

reprise, sur penalty transformé par la nouvelle 
recrue Youcef Zerguine, avant que Amine Messoussa 
et Yacine Hamadouche ne donnent plus d'ampleur à 
la victoire des siens. Après un premier stage effec‐

tué à Aïn Draham (Tunisie), le Doyen enchaîne avec 
ce stage d'une semaine, entamé vendredi à Annaba, 
en l'absence de quatre joueurs (Halaïmia, Ghezala, 
Bouras, Bayazid), retenus par l'équipe nationale A' 

pour le CHAN, qui se déroule au Kenya, en Tanzanie, 
et en Ouganda (2‐30 août). En terre tunisienne, le 
MCA a disputé quatre tests amicaux : face au CS 
Hammam‐Lif (Div.2 tunisienne de football) 1‐1, 

l'Olympique Béja (Div.1 tunisienne), interrompu en 
seconde période alors que les deux équipes étaient 

à égalité (0‐0), le CS Ben Arous (Div.2 tunisienne) 3‐
0, et le CS Constantine (2‐2). De son côté, la forma‐

tion constantinoise, dirigée sur le banc par 
Kamel Achouri, ralliera lundi la Tunisie, pour 

effectuer un stage précompétitif, en vue 
du début de la Ligue 2, fixé au 6 

septembre.

CHAMPIONNAT ARABE DES NATIONS DE BASKET -BALL (U16) 

Le Bahreïn remporte le titre 
La sélection masculine de Bahreïn de bas‐
ket‐ball des moins de 16 ans (U16), a été 

sacrée championne arabe des nations de la 
catégorie, en battant son homologue algé‐
rienne sur le score de (81‐63), mi‐temps 
(40‐24), en finale disputée dimanche au 

complexe sportif du stade international du 
Caire. Les scores des quarts‐temps ont été 

comme suit : 14‐12, 26‐12, 25‐17 et 16‐22. 
C'est le premier titre dans cette compétition 
pour le Bahreïn qui succède au palmarès à 

l'Egypte, détentrice du trophée avec 13 
titres, dont 8 titres consécutifs depuis 2014. 

La sélection bahreïnie est la seule équipe 
invaincue dans le tournoi avec un bilan de 
six victoires. De son côté, le Cinq algérien 

termine deuxième pour la quatrième fois, 
après 1986, 2001 et 2022. Durant cette édi‐
tion l'Algérie a enregistré quatre victoires 
devant respectivement  la Tunisie (93‐70), 

l'Egypte (80‐72), l'Algérie (80‐54), le Koweït 
(81‐57) et le Qatar (90‐58), contre deux 

défaites devant le Bahreïn lors du 1er tour 
en en finale.

SPORTS NATIONAL 

 
USM EL HARRACH 

Les jaune et 
Noir battus par  

l'US Biskra 
L'USM El Harrach s'est inclinée 
(1‐0) face à l'US Biskra, lors de 
son troisième match amical de 

préparation, disputé samedi 
soir, au Complexe Sportif de 

Aïn Draham (Tunisie).  
Les Jaune et Noir ont démarré 
le match avec un onze compo‐

sé de Chaouchi, Bouaziz, 
Ferhat, Sadou, Hadj‐Khellouf, 
Messibah, Belhadj, Lechehab, 

Bensaha, Zouari et Lalaoui. 
Avant le coup d'envoi de la 
rencontre, les deux équipes 
ont observé une minute de 
silence à la mémoire des 18 
personnes décédées lors de 

l'accident de chute d'un bus de 
transport de voyageurs dans 
l'Oued El Harrach à Alger. Le 
fait marquant qui ressort de 

cette joute amicale, c'est la sté‐
rilité de l'attaque harrachie, 
qui malgré quelques belles 
occasions de scorer n'a pas 

réussi à marquer le moindre 
but. Même lors des matchs 

précédents, l'avant‐garde har‐
rachie est loin de pouvoir se 
targuer d'avoir fait parler la 
poudre, car n'ayant marqué 

qu'un seul but en 180 minute 
de jeu. C'était lors du deuxiè‐
me match amical face à l'USM 

Annaba, soldé par un nul (1‐1), 
alors que le premier match, 

contre la formation tunisienne 
du BS Bouhadjla a terminé sur 
un nul vierge (0‐0). Ainsi, en 
trois matchs amicaux, l'atta‐

quant Ayoub Chouki est seul à 
avoir été plus ou moins perfor‐

mant, en marquant un but 
contre l'USMA à la 37e minu‐

te de jeu.

Kheiredine Madoui arrive à Al Nassr
Le club libyen d’Al‐Nasser a officialisé ce 
dimanche l’arrivée de l’entraîneur algérien 
Kheireddine Madoui à la tête de son équipe 
première. Le technicien de 48 ans succède au 
coach national Osama Al‐Hammadi, remercié 
début juillet après une saison décevante qui a 
vu le club de Benghazi terminer sans le 
moindre trophée. A travers un communiqué et 
une publication sur sa page Facebook officiel‐
le, Al‐Nasser a salué l’ouverture d’une « nou‐
velle étape » sous la direction d’un entraîneur 
« qui connaît le chemin de la réussite ». Un 
message clair qui reflète les ambitions du club, 

désireux de retrouver son statut de poids 
lourd du football libyen, aussi bien sur la scène 
locale que continentale. Madoui possède une 
riche expérience. Ancien joueur de l’ES Sétif et 
du CR Belouizdad, il a débuté sa carrière d’en‐
traîneur en 2008 comme adjoint avant de 
prendre les rênes du club en 2013. L’année sui‐
vante, il signe un exploit retentissant en rem‐
portant la Ligue des champions africaine, 
devenant ainsi le plus jeune coach sacré dans 
cette compétition. Sacré meilleur entraîneur 
d’Afrique en 2014, il a ensuite multiplié les 
expériences à l’étranger : en Tunisie avec 

l’Étoile du Sahel, en Égypte avec Ismaïly, en 
Arabie saoudite avec Al‐Wehda et Khaleej, 
ainsi qu’au Koweït avec Al‐Qadisiya. La saison 
écoulée, il avait mené le CS Constantine 
jusqu’aux quarts de finale de la Coupe de la 
Confédération. En parallèle de cette nomina‐
tion, la direction d’Al‐Nasser a entrepris une 
large opération de renouvellement de son 
effectif. Sept joueurs étrangers, jugés déce‐
vants, ont été libérés, tandis que certains 
cadres locaux ont vu leurs contrats prolongés. 
Objectif : reconstruire une équipe compétitive 
capable de viser les sommets.

LIBYE

12

S’entraînant avec le Milan AC à la 
reprise de la saison, Ismaël Bennacer 

attend désespérément un accord entre 
son club et l'Olympique de Marseille 

pour être fixé sur son avenir. 
 

Bennacer 
enfin libéré ?

MILAN AC 



 ANGLETERRE 

 Le but de Crystal Palace annulé 
pour une règle inconnue de tous 

Darren England explique à Pedro 
Neto et Marc Guehi qu'il va 
consulter les écrans de la VAR 
lors de Chelsea‐Crystal Palace en 
Premier League le 17 août 2025 ‐ 
Crédit: Icon Sport "Aucun d'entre 
nous ne connaissait cette règle", 
ont admis ce dimanche les com‐
mentateurs et analystes de 
"Match of the Day" sur la BBC. Et 
pourtant, elle existe bien. Lors de 
la première journée de Premier 
League entre Chelsea et Crystal 
Palace, le but sur coup franc de 
Eberechi Eze a été annulé car un 
de ses coéquipiers se trouvait 
trop près du mur des Blues. Une 
décision arbitrale qui a ravi les 
supporters présents à Stamford 
Bridge, et un peu moins ceux des 
Eagles, confus.  Dans les 15 pre‐
mières minutes du match, Crystal 
Palace pensait avoir ouvert le 
score sur le puissant coup franc 
frappé aux 20 mètres par son 
ailier international anglais. Mais, 
après avoir célébré, les Eagles se 
sont rapidement dirigés vers l'ar‐
bitre Darren England, en train 
d'échanger avec ses collègues du 
VAR. Pour afficher ce contenu, 
vous devez mettre à jour vos 
paramètres de confidentialité. 
Modifiez vos paramètres ici pour 
l’afficher. L'homme au sifflet s'est 

ensuite dirigé vers l'écran au 
bord du terrain puis s'est adressé 
au public, grâce à la nouvelle 
sonorisation des arbitres de Pre‐
mier League. "Après vérification, 
le numéro six adverse se trouve à 
moins d'un mètre du mur au 
moment du tir. Il s'agit donc d'un 
coup franc indirect et d'un but 
refusé", a‐t‐il lancé avant que le 
stade ne l'acclame. Sur les ralen‐
tis, on voit bien Marc Guéhi pous‐
ser Moises Caicedo et, dans son 
entreprise, se rapprocher du mur 
au moment du tir. Une position 
illicite qui enfreint la loi 13 du 
règlement de la Fédération 
anglaise de football: lorsque trois 
joueurs ou plus qui défendent 
forment un mur sur coup de pied 
arrêté, tous les joueurs de l'équi‐
pe qui attaque doivent se tenir à 
au moins un mètre de ce mur jus‐
qu'à ce que le ballon soit en jeu. 
Cette règle introduite en 2019‐
2020 ne semblait pas connue de 
tous et a beaucoup fait réagir sur 
les réseaux sociaux, certains y 
voyant une nouvelle restriction 
au bon déroulement du jeu. 
D'autres ont déploré l'absurdité 
d'une règle qui pourrait s'appli‐
quer au centimètre près et impli‐
quer des mesures ultra‐précises 
du VAR.
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Très actif cet été sur le marché 
des transferts pour tenter de 

rivaliser avec le FC Barcelone et 
le Real, l’Atlético Madrid a raté 
ses débuts en Liga dimanche, 

surpris (2‐1) sur la pelouse de 
l'Espagnol Barcelone. 

 
Trop dans la gestion du résultat, 

les Colchoneros, qui avaient 
ouvert le score en fin de premiè‐
re période sur un superbe coup 

franc de l'attaquant argentin 
Julian Alvarez (37e), se sont fait 

renverser en deuxième mi‐temps 
en encaissant deux buts évitables 

des deux entrants catalans 
Miguel Rubio (73e) et Pere Milla 

(85e). 
L'entraîneur rojiblanco Diego 
Simeone avait pourtant choisi 

d'aligner cinq de ses six recrues 
estivales dans le onze de 

départ, dont le milieu offensif 
espagnol Alex Baena, titulaire 
aux côtés d'Alvarez à la place 

d'Antoine Griezmann, l'ex‐
Lyonnais Tiago Almada et le 

défenseur slovaque David 
Hancko. 

Mais ses hommes, trop frileux 
pour tenter de conserver leur 
avantage, n'ont pas livré une 
prestation à la hauteur des 

ambitions rehaussées du club 

madrilène. Julian Alvarez a 
cependant eu la balle du doublé 
au bout du pied droit à l'heure 
de jeu, mais le superbe mouve‐
ment collectif des Colchoneros, 
l'un des seuls de la partie, a ter‐

miné sur le poteau (57e). 
Remplaçant au coup d'envoi 

avant d'entrer en jeu à la 68e 
minute, Antoine Griezmann, qui 

a décidé en fin de saison der‐
nière de prolonger jusqu'en 

2027 avec son club de coeur, a 
certainement eu un premier 

aperçu de son nouveau rôle de 
joker de luxe, à 34 ans. 

Plus tôt dans la journée, Getafe, 
en difficulté financière, est allé 

s’imposer sur la pelouse du 
Celta Vigo (2‐0) grâce au Nigé‐

rian Christantus Uche, buteur et 
passeur décisif. 

Malgré un avantage de deux 
buts à la mi‐temps, l’Athletic 

Bilbao, parvenu à retenir sa star 
Nico Williams qui a prolongé 
avec son club formateur jus‐
qu'en 2035, a dû s'arracher 

pour prendre le dessus sur le 
Séville FC (3‐2) à San Mamés. 

Le Real Madrid de Kylian Mbap‐
pé et de son nouvel entraîneur 
Xabi Alonso débutera sa saison 

mardi (21H00) au stade Santiago 
Bernabéu contre Osasuna.

Le Paris SG, champion de France et d'Europe en titre, a débuté sa saison 
de Ligue 1 par un succès sans forcer 1-0 à Nantes, dimanche. 

Lille a plutôt concédé le 
nul 3‐3 à Brest malgré 
un but de sa recrue 
star Olivier Giroud, 

alors que les trois promus, le 
Paris FC, Lorient et Metz, ont 
tout perdu. A La Beaujoire, le 
PSG, avec un onze très rema‐
nié, poursuit son marathon 
après le Mondial des clubs et 
la Supercoupe d'Europe, rem‐
portée mercredi face à Tot‐
tenham. De quoi expliquer 
une première période fer‐
mée, lors de laquelle l'une de 
rares occasions est venue de 
Gonçalo Ramos (42e). Sa frap‐
pe très excentrée a été 
repoussée par le gardien nan‐
tais Anthony Lopes sur la 
transversale lors d'une action 
rappelant un but de Pauleta 
face à l'OM en 2004. C'est 
finalement le capitaine Vitin‐
ha qui a délivré avec un peu 
de réussite les Parisiens d'une 
frappe déviée par un Nantais 
(67e). En début d'après‐midi, 
tous les yeux étaient tournés 
vers le stade Francis‐Le‐Blé 
de Brest pour le retour en 
Ligue 1 d'Olivier Giroud, ren‐
fort de luxe du Losc à 38 ans. 
Le champion du monde 2018 
et meilleur buteur de l'histoi‐
re des Bleus (57 buts) n'a eu 
besoin que de 11 minutes 
pour marquer d'un tir croisé 
rasant. Hakon Haraldsson l'a 
imité (26e) mais un doublé de 

Kamory Doumbia (34e, 51e) a 
permis aux Bretons de recol‐
ler. 
Les Nordistes ont repris 
l'avantage par Ngal'ayel 
Mukau (67e). Un but contesté 
par les Brestois, après une 
possible sortie de balle sur le 
corner, mais finalement vali‐
dé. Mais ce sont les Bretons 
qui ont arraché le nul par 
Julien Le Cardinal (75e). 
Les trois autres rencontres de 
l'après‐midi ont été beaucoup 
moins prolifiques et se sont 
toutes soldées par un 1‐0. A 
domicile, Angers s'est imposé 
face au Paris FC, de retour 
dans l'élite après 46 ans d'ab‐
sence. Le derby entre un 
autre promu, Metz, et Stras‐
bourg s'est joué à la 85e 
minute quand la recrue 
argentine du RCSA Joaquin 
Panichelli a marqué d'une 
tête rageuse. Grâce à un excel‐
lent Donovan Léon dans la 
cage et un but de Lassine 
Sinayoko (53e), Auxerre réus‐
sit ses débuts à l'Abbé‐Des‐
champs face à Lorient. 
 
DES FANS DU PSG 
OBLIGÉS D'ACHETER DES 
TENUES À LA BOUTIQUE 
DU FCN 
Ils n’avaient visiblement pas 
vu passer l’information. Et ils 
ont dû se réorganiser à la der‐
nière minute. Selon L’Equipe, 

de nombreux supporters du 
PSG qui avaient acheté leur 
place hors du parcage visi‐
teurs ont investi la boutique 
officielle du FC Nantes, 
dimanche, avant le match de 
clôture de la première jour‐
née de Ligue 1. Pris de court 
par un arrêté préfectoral 
interdisant tout signe distinc‐
tif du club de la capitale à La 
Beaujoire, ces fans parisiens 
ont acheté des équipements 
nantais afin de pouvoir péné‐
trer dans le stade. La plupart 
ont opté pour un tee‐shirt ou 
un maillot extérieur de cou‐
leur vert pâle. De quoi donner 
lieu à des scènes étonnantes 
au sein de la boutique des 
Canaris, où des fans du PSG 
ont défilé dans l’heure précé‐
dant la rencontre. Un afflux 
inattendu qui a sans doute 
généré un chiffre d’affaires 
plus élevé que les autres soirs 
de match. Après avoir rem‐
porté la Supercoupe d’Europe 
en renversant Tottenham, 
mercredi à Udine (2‐2, 4 tab à 
3), les joueurs de Luis 
Enrique disputent à Nantes 
leur premier match de cham‐
pionnat depuis leur sacre his‐
torique en Ligue des cham‐
pions. Avant la rencontre, 
Waldemar Kita, le président 
des Canaris, a remis plusieurs 
cadeaux à Marquinhos pour 
féliciter le club de la capitale.
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Début raté de l’Atlético Madrid 

FRANCE 

Bon début du PSG, 
Lille accroché   

Une humiliation pour Neymar. 
Alors que son club de Santos 

végète en bas du classement du 
championnat brésilien, le sort 

s'est acharné un peu plus 
dimanche soir, lorsque Vasco de 
Gama s'est imposé 6‐0 à domici‐
le, grâce notamment à un doublé 
de Philippe Coutinho. Neymar a 
terminé la partie en larmes, dif‐

ficilement consolé par son 
coéquipier en sélection, dans ce 
qui est la plus large défaite de sa 
carrière. Pour afficher ce conte‐
nu, vous devez mettre à jour vos 

paramètres de confidentialité. 
Modifiez vos paramètres ici pour 
l’afficher. Au coup de sifflet final, 

le numéro 10 est resté longue‐
ment assis sur la pelouse, pleu‐

rant à chaudes larmes, marqué 
par cette défaite qui rapproche 

Santos de la zone rouge. De 
nombreux coéquipiers et 

membres du staff l’ont approché 
pour tenter de le relever, mais le 
Ney était tout simplement incon‐
solable. "On était vraiment de la 

merde. C'était une honte. Les 
supporters ont le droit d'insulter 

et de maudire les gens aujour‐
d'hui. C'est acceptable. J'ai 

honte. Je n'avais jamais rien 
vécu de tel de ma vie", confiera‐

t‐il aux médias brésiliens à la 
sortie. Jusqu'ici, Santos n'avait 

jamais encaissé six buts à domi‐
cile, et Neymar n'avait jamais 
subi une défaite par plus de 4 
buts d'écart. Sa plus récente 

défaite de cette ampleur était 
lors du match aller entre le PSG 
et le FC Barcelone en huitièmes 

de finale de Ligue des cham‐
pions en 2017 (4‐0). Au retour, 
il avait largement contribué à la 
remontada barcelonaise (6‐1). 

Cette défaite n'est pas sans 
conséquence pour Santos, qui a 
licencié son entraîneur Cleber 

Xavier dès le coup de sifflet final. 
Vivement insulté par l'ensemble 
des supporters de Santos, Ney‐

mar lui peine à convaincre 
depuis son retour au pays. Frei‐

né par une blessure à l’ischio 
entre fin mars et fin mai, le 

meneur de jeu de 33 ans n’a dis‐
puté que onze matches de cham‐

pionnat, pour trois buts.

BRÉSIL 

NEYMAR CONCÈDE LA PIRE DÉFAITE  
DE SA CARRIÈRE 



HORIZONTALEMENT
I. Un légume qui se transforme en carrosse pour Cendrillon. II. Un 
désodorisant, c’est fait pour masquer les mauvaises ...... Un liquide 
indispensable à la
vie. III. Adjectif démonstratif. Au-dessus du rez-de-chaussée, c’est le 
premier
..... . IV. Très connu. V. Coupe la laine des moutons. VI. Jour de fête et de
cadeaux. Fait la liaison entre deux parties d’une phrase. VII. Atteint de la
rage. Personne : il n’y a pas ... qui vive. VIII. Complètement stupéfaits.
IX. Toute petite lumière. Négation. X. Dans. Je me suis moqué d’elle devant
tout le monde, maintenant elle est ......
VERTICALEMENT
1. Rouge à points noirs, on l’appelle la “bête à bon Dieu”. 2. Pensée. Pronom
indéfini. Chiffre proche de zéro. 3. Pronom personnel. Plante qui grimpe le
long des murs. 4. .... comme un renard. Note de musique. Des rayons du
soleil contre lesquels il faut se protéger. 5. Métal jaune. C’est là qu’on prend
le train. 6. Abimer. .. toi ! Viens ici. 7. 0 + 0 = la .... à Toto. La première page
du journal. 8. Prénom féminin. Une sorte de phoque qu’on voit dans les
cirques. 9. Le bord de mer dans les iles du Pacifique. Note de musique.
10. Obtenue. A la station service, on choisit entre ...... ou essence.

ALBUM
ATELIER
AUBERGE
AVEUGLE
BADGE
BENEVOLE

BLEU
BONBON
BOURSE
BOUTURE
CANARD
CHEMIN

CHERI
COMBINE
CRASSE
DEGUSTER
DEVOIR
ENDOLORI

EQUIPE
FLAMME
JOURNAL
OBEIR
OVNI

PLOMB
REFUS
ROMARIN
SURIMI
TIMBRE
TRONC

LES MOTS FLÉCHÉS

SUDOKOMOTS MÊLÉS

LES MOTS CROISÉS
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Depuis le début de 
l’été, la wilaya de 
Tizi Ouzou connaît 
une « animation 

culturelle » intense. Par‐
tout dans la région, des 
concerts, des festivals et 
des fêtes traditionnelles 
attirent un public nom‐
breux et varié. Ces rendez‐
vous apportent aussi un 
souffle économique et tou‐
ristique, en mettant en 
valeur le patrimoine local 
et l’accueil reconnu de la 
Kabylie. L’un des événe‐
ments marquants de cette 
saison est le Sirocco Tour 
2025, lancé par Sirocco 
Records. Deux grandes 
figures de la chanson kaby‐
le, Lounis Aït Menguellet et 
Mohamed Allaoua, sillon‐
nent plusieurs communes 
de la wilaya. Le week‐end 
dernier, c’est à Ouacifs, au 
sud de Tizi Ouzou, que les 
habitants ont vibré aux 
sons de leurs concerts. Aït 
Menguellet a offert un 
moment d’émotion en par‐
tageant la scène avec son 
petit‐fils Yanis, pour inter‐
préter Amek ara nili sousta 
de Slimane Azem. Le lende‐
main, Allaoua a mis l’am‐
biance avec ses chansons 
festives, dont son dernier 
succès Tanumi, largement 
écouté en ligne. Ces soirées 

ont rassemblé des milliers 
de spectateurs, créant une 
véritable activité autour de 
la restauration et du com‐
merce. Avant Ouacifs, les 
deux artistes s’étaient pro‐
duits à Tigzirt, et d’autres 
dates sont prévues, notam‐
ment à la plage Caroubier 
d’Azeffoun les 21 et 22 
août. Partout, les concerts 
se jouent à guichets fer‐
més, confirmant l’impor‐
tance de la musique dans la 
promotion du tourisme 
balnéaire et montagnard 
de la wilaya. L’animation 
estivale ne se limite pas 
aux grandes scènes. Les 
villages multiplient les ini‐

tiatives avec des fêtes et 
festivals valorisant les 
savoir‐faire traditionnels. 
Parmi les rendez‐vous 
phares : la Fête du bijou 
d’Ath Yenni, la Fête de la 
forge d’Ihitoussen, le festi‐
val Un jeune, une idée à 
Agouni Fourrou, ou encore 
les festivals de l’environne‐
ment et de la culture à Arvi 
(Iflissen) et des arts et 
patrimoines culturels à 
Maâtkas. D’autres manifes‐
tations sont attendues 
dans les prochains jours : 
le Festival de la robe kaby‐
le aux Ouadhias le 16 août, 
la Fête de la figue à Lemse‐
la (Illoula Oumalou) en fin 

de mois, la Fête de la canne 
traditionnelle du 28 au 30 
août au village Houelhadj 
(Aït Yahia Moussa), ou 
encore le Festival des 
belles nuits étoilées prévu 
du 19 au 23 août à Ath 
Yenni. Le Festival du bur‐
nous se déroulera quant à 
lui au village Houra (Bou‐
zeguène) du 20 au 22 août. 
Ces événements dépassent 
largement le domaine cul‐
turel. Ils stimulent l’artisa‐
nat, soutiennent l’entre‐
preneuriat et encouragent 
le tourisme, tout en met‐
tant en valeur le terroir 
local. La récente clôture 
des soirées d’été au 
Théâtre de verdure Mou‐
hia, organisée par la direc‐
tion de la culture et des 
arts, a également réuni un 
large public et des artistes 
venus de plusieurs régions 
du pays. En conjuguant tra‐
ditions, culture et divertis‐
sement, Tizi Ouzou confir‐
me son rôle de pôle cultu‐
rel et touristique majeur. 
Les organisateurs souli‐
gnent le soutien nécessaire 
des institutions publiques, 
des APC et de l’APW, afin 
d’accompagner et préser‐
ver ces manifestations qui 
participent à la promotion 
de l’identité locale et au 
développement de la 
région.  

Samy Terki

ÉTÉ CULTUREL EN KABYLIE 

Tizi Ouzou vit au rythme  
des festivals et concerts 

 
FESTIVAL INTERNATIONAL  
DU FILM D’IMEDGHASSEN 

Houria Aïchi ouvre la 
nouvelle édition à Batna 

La ville de Batna accueillera, du 10 au 16 septembre, 
une nouvelle édition du Festival international du film 
d’Imedghassen. Pour lancer cet événement, les organi‐
sateurs ont choisi une artiste profondément liée à la 
région : Houria Aïchi, grande voix des chants chaouis. 
Née à Batna, elle a grandi au contact des chants inter‐
prétés par les femmes de son entourage. Ces chants, 
qu’elle entendait lors des veillées, des fêtes ou dans les 
champs, l’ont marquée dès son enfance. Plus tard, ins‐
tallée en France pour ses études, elle a décidé d’en faire 
la base de sa carrière artistique. En 1990, son premier 
album, Chants de l’Aurès, lui apporte une reconnaissan‐
ce immédiate en France et en Europe. Elle enregistre 
ensuite d’autres disques comme Chants sacrés d’Algérie 
(1996) et Les Cavaliers de l’Aurès (2008), où elle redon‐
ne vie à des poèmes et des mélodies transmis de géné‐
ration en génération. Houria Aïchi s’est produite sur de 
grandes scènes internationales : le Théâtre de la Ville à 
Paris, le Festival des musiques sacrées de Fès, ou enco‐
re le Carnegie Hall à New York. Fidèle aux chants 
chaouis, elle n’a pas hésité à explorer des passerelles 
avec le jazz, les musiques arabo‐andalouses et les sono‐
rités méditerranéennes. Cette ouverture lui permet de 
conjuguer tradition et modernité, tout en restant ancrée 
dans son héritage. Malgré son parcours international, 
elle a toujours gardé un lien fort avec sa région natale. 
Sa voix conserve l’accent des Aurès et ses spectacles 
font souvent appel à des danseurs et musiciens qui évo‐
quent l’univers chaoui. Pour elle, « chanter n’est pas 
seulement un acte artistique, mais une manière de pré‐
server une mémoire et de la transmettre aux nouvelles 
générations ». Sa participation à l’ouverture du Festival 
international du film d’Imedghassen prend donc une 
valeur particulière. En revenant à Batna, au cœur des 
montagnes et vallées qui ont nourri son inspiration, 
Houria Aïchi retrouve ses origines. En l’invitant, le « fes‐
tival » met à l’honneur non seulement une artiste recon‐
nue, mais aussi l’âme d’une région qui continue d’in‐
fluencer la culture algérienne. L’ouverture, portée par 
sa voix, promet d’être un moment fort. Cette soirée 
inaugurale aura une « dimension symbolique » et « 
émotive ». La voix de Houria Aïchi, à la fois enracinée 
dans la tradition et tournée vers le monde, rappellera 
que la culture est un lien vivant entre la mémoire et 
l’avenir. R.Ca 

Samy Terki  

Diagnostic de l’art plastique algérien contemporain

L’art n’a jamais été isolé du cours de la vie, 
mais il a toujours constitué une expres‐
sion sincère et transparente des événe‐
ments qui le traversent, de l’accumulation 
des expériences et de leur évolution. L’art 
évolue en parallèle avec la pensée humai‐
ne, le contexte historique, la mémoire 
sociale ainsi que la situation culturelle et 
politique de tout environnement sur 
terre. Ainsi, sa dynamique de développe‐
ment est indissociable de l’évolution de la 
vie humaine. Partant de ces données, l’art 
algérien ne peut qu’être le reflet de toutes 
les transformations qu’a connues ce pays 
et de son riche héritage artistique. Cette 
conviction s’est ancrée en moi à la suite de 
mes recherches sur l’influence de l’art 
amazigh ancien sur l’art plastique algérien 
contemporain, influence qui m’est appa‐
rue claire et évidente, confirmée par la 
majorité des artistes algériens eux‐
mêmes. Le regretté artiste Mohamed 
Issiakhem a ainsi déclaré :« Je suis resté 
fidèle à mes personnages, mes person‐
nages sont algériens, mes personnages ne 
se sont pas égarés. Ils sont morts, ils ont 
souffert, et ils n’ont pas seulement enduré 
la guerre, mais aussi cette histoire artis‐
tique millénaire. » Quant au défunt Moha‐
med Khadda, il affirma :« Notre patrimoi‐
ne n’a jamais cessé de nourrir et d’inspi‐
rer les arts plastiques, et les intellectuels 
avertis savent qu’il existe bel et bien un 

art plastique authentique. » L’artiste che‐
vronné Nour Eddine Cheqrane m’a expli‐
qué personnellement, lors d’un entretien 
mené en 2010 dans son atelier à Aïn Taya, 
qu’il s’inspire volontairement et profon‐
dément de son héritage amazigh, dans 
lequel il plonge encore, et dont l’ampleur 
dépasse ce que sa production artistique 
peut couvrir. Il en va de même pour l’ar‐
tiste contemporaine Zahra Hached Sellal 
qui, lors d’un entretien en 2010 à Alger, 
m’a confié avoir été fortement influencée 
par l’art rupestre du Tassili n’Ajjer. Elle a 
d’ailleurs produit une série de toiles qui 
reprennent cet art dans un style contem‐
porain. Ce constat se répète chez de nom‐
breux autres artistes algériens, difficiles à 
recenser dans leur totalité, tels que Baya 
Mahieddine, Arab Tayeb, Ben Anter 
Abdallah, Bouzid Mohamed ou encore 
Boukhatem Farès… J’ai remarqué une 
similitude dans la production artistique 
de tous ces artistes, ce qui m’a poussée à 
réfléchir et à rechercher plus avant. Il 
semblait exister une caractéristique com‐
mune, un lien artistique distinctif entre les 
plasticiens algériens, qu’ils soient issus de 
générations anciennes ou contempo‐
raines, malgré leurs styles différents et 
l’écart temporel qui les sépare. C’est une 
qualité que je souhaitais analyser dans le 
détail, jusqu’à ma visite de l’exposition de 
l’artiste émergent Abdelrazak Hafiane à 

Alger (Bab Ezzouar) en juillet 2024. En 
observant attentivement ses toiles et en 
écoutant ses explications passionnées, 
mon pressentiment s’est renforcé. Il s’est 
transformé en certitude après ma visite 
de l’exposition du maître Lazhar Hakkar 
au Musée national algérien, à Alger, en 
août 2024. En examinant ses œuvres, 
grandes ou petites, j’ai acquis la convic‐
tion que cette caractéristique commune 
réside dans la profusion de détails vivants 
à l’intérieur des espaces de la toile, et dans 
la transparence de ces espaces les uns sur 
les autres. On a l’impression que la toile 
possède des profondeurs et des dimen‐
sions étendues qui parfois se rejoignent, 
parfois s’opposent. Chaque tableau ren‐
ferme de multiples histoires et visions, 
même lorsque les styles se ressemblent. 
Sur le plan stylistique, ces toiles sont tou‐
jours influencées par l’art amazigh ancien, 
mais les approches contemporaines ne 
présentent pas la simplicité et la sérénité 
qui caractérisaient l’art ancien. Cela s’ex‐
plique peut‐être par les souffrances tra‐
versées par le peuple algérien au fil des 
époques, les civilisations qui se sont suc‐
cédé sur cette terre et leurs impacts, sans 
oublier l’oppression et la douleur vécues 
durant la période coloniale française. 
L’école occidentale a tenté de marquer 
profondément l’art algérien, mais la réali‐
té a imposé l’inverse : l’Algérie est deve‐

nue une source d’inspiration et un terrain 
fertile pour les artistes français et occi‐
dentaux en général, depuis Eugène Dela‐
croix, Albert Marquet, Pierre‐Auguste 
Renoir, Henri Matisse, Raoul Dufy, et bien 
d’autres. Cela ne constitue pas un obstacle 
ni un sujet de discorde, car le rôle de l’art 
est de dépasser les conflits humains et 
raciaux, et de favoriser l’interaction posi‐
tive entre les peuples, à travers un langa‐
ge de raffinement, de goût esthétique, de 
sensibilité, d’observation et d’une vision 
philosophique et poétique de la vie. Quant 
à la similarité de style et de contenu chez 
la plupart des artistes algériens, elle peut 
être attribuée à cette histoire commune et 
à sa richesse en détails, qui rend les toiles 
vivantes, animées, en état d’alerte et de 
défense, puis de réaction et d’interaction. 
Elles laissent apparaître des personnages 
sensibles, méditatifs, et des états variés de 
ressenti, sur des arrière‐plans chargés de 
symboles, d’ornements et de formes. Tout 
cela traduit le tumulte intérieur de l’artis‐
te, pour qui il n’est pas question de repos 
ni d’inertie, afin que le temps ne lui échap‐
pe pas sans atteindre le but noble : la vic‐
toire et la libération, pour une stabilité 
espérée et une quiétude attendue.  

 
* Enseignante‑chercheuse à l’université 

du Liban Faculté des beaux‑ arts et 
d’architecture, El‑Hadath Beyrouth

n Samy Terki

n Par Dr. Sawsan Mourad Hemdane  * 

Depuis le début de la saison estivale, la wilaya de Tizi Ouzou connaît une effervescence culturelle sans 
précédent. Concerts, fêtes de villages et manifestations traditionnelles attirent des milliers de 
visiteurs, dynamisent le tourisme local et stimulent l’économie de la région. 



«Les dirigeants 
sud-soudanais 
doivent impérative-

ment veiller à ce que la feuille 
de route électorale amendée 
soit appliquée dans les délais, 
afin de permettre l’organisation 
effective du scrutin prévu pour 
décembre 2026 », a déclaré à 
New York Mohamed Rabi Yus-
suf, membre de la mission per-
manente de la Somalie auprès 
de l’ONU. Celui-ci s’exprimait 
au nom des A3+ lors d’une 
réunion du Conseil de sécuri-
té consacrée à la situation au 
Soudan du Sud. Le représentant 
somalien a souligné que la réa-

lisation de cette étape politique 
déterminante « ne sera possible 
que si une volonté politique 
réelle est mobilisée et si des res-
sources financières suffisantes 
sont allouées aux institutions 
chargées de garantir l’organisa-
tion d’un scrutin crédible, avec 
l’appui nécessaire de la com-
munauté internationale ». Tout 
en saluant les efforts déployés 
par divers acteurs, notamment 
la Mission des Nations unies 
au Soudan du Sud (MINUSS), 
l’Union africaine (UA) et l’Al-
gérie, Mohamed Rabi Yussuf a 
exprimé au nom du groupe A3+ 
une vive inquiétude quant à la 

montée des tensions au sein du 
gouvernement de transition, 
craignant que celles-ci ne com-
promettent les avancées enre-
gistrées dans le cadre de l’ac-
cord de paix revitalisé. Selon 
les A3+, ces tensions risquent 
« d’hypothéquer les progrès 
accomplis jusqu’à présent et 
de compromettre les perspec-
tives d’élections pacifiques et 
crédibles ». Le groupe a donc 
exhorté toutes les parties pre-
nantes à « résoudre leurs diffé-
rends à travers un dialogue po-
litique inclusif » et à honorer les 
engagements pris dans le cadre 
de l’accord de paix revitalisé. 

Les A3+ ont également exprimé 
leur profonde inquiétude face à 
la détérioration de la situation 
sécuritaire, marquée par « une 
recrudescence de la violence 
dans les États du Haut-Nil, de 
Jongleï, de l’Équatoria-Central 
et de Warrap ». Ils ont appelé 
l’ensemble des groupes armés 
« à respecter le cessez-le-feu 
permanent, à se conformer au 
droit international humanitaire 
et à placer la protection des 
civils au-dessus de toute autre 
considération ». Sur le plan 
économique, le groupe A3+ a 
salué « les efforts du gouver-
nement en collaboration avec 
le Fonds monétaire internatio-
nal (FMI) visant à renforcer la 
stabilité macroéconomique et à 
introduire des réformes dans la 
gestion des finances publiques 
». Néanmoins, il a relevé avec 
préoccupation que « l’inflation 
demeure persistante et que la 
monnaie nationale continue 
de se déprécier ». Du point de 
vue humanitaire, les A3+ ont 
exprimé une vive alerte face à 
la gravité de la situation : 7,7 
millions de Sud-Soudanais sont 
aujourd’hui confrontés à une 
insécurité alimentaire aiguë, 
aggravée par la propagation du 
choléra et les inondations ré-
currentes qui affectent de vastes 
régions du pays. En conclusion, 
les A3+ ont réaffirmé que la 
voie vers une paix durable au 
Soudan du Sud réside dans « 
une approche fondée sur les 
partenariats, l’inclusivité et le 
respect de la souveraineté, de 
l’unité et de l’intégrité territo-
riale du pays ». Selon eux, seule 
cette démarche offre une pers-
pective crédible pour consoli-
der la stabilité et permettre aux 
institutions sud-soudanaises de 
mener à bien le processus élec-
toral prévu pour 2026.

Face au stress hydrique, l’Algérienne des 
eaux (ADE) a intensifié en 2024 ses ac-
tions de lutte contre le gaspillage et les 
déperditions d’eau à travers réparations, 
sensibilisation et modernisation des ré-
seaux. Plus de 292.000 fuites réparées et 
la suppression de 17.000 branchements 

illicites ont permis de récupérer près de 
16 millions de m³ d’eau. L’ADE a éga-
lement mené 23 campagnes nationales 
de mutualisation mobilisant 220 équipes 
pour accélérer les interventions et amé-
liorer la fiabilité du réseau. En parallèle, 
de vastes campagnes de sensibilisation 

ont été organisées via écoles, mosquées, 
médias et associations, afin de renfor-
cer la culture de l’économie d’eau. Sur 
le plan structurel, l’ADE participe à la 
réalisation de nouvelles stations de des-
salement (Oran, Boumerdès, El Tarf, Ti-
pasa), à de grands transferts hydriques et 

à un programme de réhabilitation et de 
digitalisation couvrant 13 grandes villes. 
Son directeur rappelle que la réussite de 
ce plan dépend de l’engagement citoyen, 
chaque geste comptant dans la préser-
vation de cette ressource vitale pour les 
générations futures.

QUOTIDIEN NATIONAL D INFORMATION /Mardi  19 août 2025//N° 1141// PRIX 20DA

04:04

29°

42°

30°

41°

12:54 16:42 19:53 21:30

Soudan du Sud

 exhortent au respect strict de 
la feuille de route électorale

L’Office national de la météorolo-
gie a diffusé hier un communiqué 
spécial prévenant d’une vague de 

chaleur hors du commun, indiquant que 
les températures pourraient atteindre 42 
°C à l’ombre entre midi et deux heures de 
l’après-midi. Cette vague de chaleur re-
cord est attendue surtout dans les wilayas 
de Béjaïa, Skikda, Annaba et El Tarf, et 
devrait persister jusqu’à mercredi. Les 
services météorologiques avaient déjà 
prévenu dimanche d’un pic de chaleur 
pouvant dépasser 44 °C et ont précisé que 
les régions les plus concernées par cette 
montée de chaleur intense incluent égale-

ment Aïn Témouchent, Oran, Mostaga-
nem, Tipaza, Alger et Boumerdès. Dans 
un second BMS, l’Office a indiqué que 
certaines wilayas de l’ouest et du centre 
du pays, telles que Mascara, Relizane, 
Chlef, Aïn Defla et Blida, pourraient at-
teindre des températures records de 45 °C 
mardi. Dans un bulletin complémentaire, 
la météorologie nationale a insisté sur le 
fait que le temps resterait extrêmement 
chaud ce lundi dans les wilayas de Bé-
jaïa, Sidi Bel Abbès et Tlemcen, et qu’il 
le resterait mardi dans les régions de Tizi 
Ouzou, Béjaïa, Jijel, Skikda, Annaba, El 
Tarf, Guelma, Constantine et Mila.

Une vague de chaleur attendue dans 18 wilayas

LLes pays membres du groupe A3+ au Conseil de sécurité de l’ONU (Algérie, es pays membres du groupe A3+ au Conseil de sécurité de l’ONU (Algérie, 
Somalie, Sierra Leone, rejoints par le Guyana) ont lancé, hier, un appel pressant Somalie, Sierra Leone, rejoints par le Guyana) ont lancé, hier, un appel pressant 
en faveur du respect scrupuleux de la feuille de route politique du Soudan du en faveur du respect scrupuleux de la feuille de route politique du Soudan du 
Sud, laquelle doit conduire à la tenue d’élections générales en décembre 2026.Sud, laquelle doit conduire à la tenue d’élections générales en décembre 2026.

Préservation des ressources hydriques
L’ADE en première ligne contre le gaspillage

Saisie de devises non 
déclarées à l’aéroport 

d’Alger
Dans un communiqué publié hier, la 
douane a annoncé la saisie de sommes 
en devises non déclarées. Selon le 
communiqué, deux passagères ont, 
en effet, été interceptées à l’aéroport 
d’Alger avec des montants largement 
supérieurs aux sommes autorisées 
dans leurs bagages. Les douaniers ont 
en effet découvert qu’elles dissimu-
laient 115 000 euros et 1 880 dollars 
américains dans leurs bagages.

 Sonelgaz franchit un 
cap décisif

Sonelgaz a réussi un exploit histo-
rique durant l’été 2025 en assurant 
la fourniture d’électricité sans au-
cun délestage, malgré huit pics de 
consommation, dont un record de 
20.628 MW atteint le 23 juillet. Ce 
résultat est le fruit d’un vaste pro-
gramme d’investissements évalué à 
168 milliards de dinars, qui a permis 
d’injecter 1.172 MW supplémen-
taires dans le réseau et de porter la 
puissance disponible de 25.000 à 
27.333 MW. La modernisation des 
infrastructures, avec la mise en ser-
vice de la centrale de Mostaganem, de 
nouveaux postes de transformation, 
de 35 lignes électriques et de plus de 
2.000 km de réseau de distribution, 
a contribué à cette performance. Un 
programme spécifique a également 
été déployé pour le Sud du pays avec 
l’installation de turbines mobiles 
dans plusieurs localités, telles que Ta-
manrasset, El Menia, In Guezzam et 
Tindouf. Résultat : 99 % du territoire 
est aujourd’hui couvert, et le pays  a 
même pu maintenir ses exportations 
d’électricité, notamment vers la Tu-
nisie. Au-delà de la satisfaction de la 
demande nationale, Sonelgaz s’ins-
crit désormais dans une dynamique 
tournée vers l’international. L’en-
treprise ambitionne d’exporter son 
expertise et ses équipements vers des 
pays en développement, tout en ren-
forçant l’intégration des énergies re-
nouvelables grâce à un nouveau sys-
tème de dispatching. Cette stratégie, 
qui repose sur la formation, la mise 
en œuvre de projets énergétiques et 
la valorisation de la production lo-
cale, traduit la volonté de Sonelgaz 
de consolider la sécurité énergétique 
nationale et de s’imposer comme un 
acteur régional de premier plan.

Un été sans coupures


